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DES NORDIQUES 
VRAIMENT PARTIS 
POUR LA GLOIRE

♦ Les Nordiques de Quebec ont realise un grand exploit, hier soir au Forum, en battant le 
Canadien 2-1 dans le genre de match detensif que l'equipe montréalaise avait l'habitude de 
gagner depuis deux mois. Les Fleurdelisés ont ainsi pris une avance de 2-0 dans la finale de la 
section Adams et place les champions defendants de la Coupe Stanley dans l'eau bouillante. La 
sérié se poursuivra demain et dimanche à Québec. Si Basil McRae n'a pas eu le meilleur aux 
poings, hier soir, contre John Kordic, il peut toutefois se vanter d'avoir marque le but gagnant du 
match. Aucun but n avait ete marque apres 40 minutes de jeu et Michel Goulet a ouvert la 
marque à 2:47 du troisième vingt. A mentionner par ailleurs deux superbes arrêts de Mario 
Gosselin aux dépens de Chris Nilan, à la 10e minute de jeu du troisième tiers, comme faits 
importants de la rencontre. Cette troisième période a ete, de loin, la meilleure de la rencontre.

Pages 2 à 8 Basil McRae n'a pas chôme hier soir en se battant avec Nilan (notre photo) et Kordic en plus de 
marquer le but gagnant.
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♦ Dans quelques heures, les pécheurs pourront se lan­
cer a l'assaut des lacs, rivieres et ruisseaux pour y taquiner 
leurs poissons favoris. De plus, avec la température excep­
tionnelle que nous avons, la saison de pèche dont l'ouver­
ture a été fixée au 24 avril devrait être bonne. Aujourd'hui. 
LE SOLEIL vous présenté un cahier special de 12 pages, 
avec foule de conseils pour que votre équipement soit en 
bon état, ainsi que des trucs pour récolter de bons appâts, 
pour bien capter votre prise...et même des suggestions 
pour eloigner les moustiques qui viennent importuner les 
pécheurs de juin. A tous les amateurs de ce sport, bonne 
lecture et bonne pèche!

Voir cahier Z dans le TABLOÏD SPORT

NOTRE SERVICE POSTAL 
SERA «ENVAHI» PAR LE 
MOUVEMENT DESJARDINS

• La mise a la poste des 4 
millions d'invitations person­
nalisées du nouveau program­
me d’assurance-vic épargné du 
Mouvement Desjardins donnera 
lieu a l’operation postale de 
premiere classe la plus conside­
rable au Canada.

par Real LABERGE

Selon le president d'Assu- 
rance-vie Desjardins, M. Oscar 
Mercure, les responsables des 
Postes canadiennes ont notam­
ment precise que cette premiere 
nécessitera une période de li­

vraison continue de IS jours, a 
raison de 24 heures par jour.

C’est un contrat postal d'un 
ordre d’environ S2 millions, dont 
le coût sera absorbe par Assu­
rance-vie Desjardins.

A chacun des 4 millions de 
membres des caisses populaires 
et d’economie du Quebec et de 
l’Ontario, le Mouvement Desjar­
dins adressera des lettres per­
sonnelles, qui seront accompa-

Lire A-2, DESJARDINS
AUTRES DÉTAILS 
A LA PAGE C-1
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UNE LUTTE EN 
RÈGLE CONTRE

TABAGISME
♦ OTTAWA--Nouvelle étape 

importante dans la lutte contre 
le tabagisme de la part du gou­
vernement federal. Toute publi­
cité ou promotion du tabac de­
viendra interdite par la loi, alors 
que des mesures seront prises 
pour éliminer les possibilités de 
fumer sur les lieux de travail 
d'ici à deux ans.

par Pierre-Paul NOREAU

Voilà ce qu’ont annoncé hier 
en conférence de presse les minis­
tres Jake Epp delà Santé nationale 
et du Bien-être social, Robert de 
Cotret du Conseil du Trésor et 
Pierre Cadieux du Travail.

Selon M. Epp. des mesures lé­
gislatives vigoureuses s'imposent 
devant le peu de résultats obtenus 
sur la base de la coopération vo­
lontaire de l'industrie du tabac et 
surtout devant les consequences 
sociales de l'habitude de fumer 
Aussi le ministre de la Santé a-t-il 
choisi de déposer un projet de loi 
aux Communes visant à interdire 
toute forme de publicité et de pro

motion des produits de tabac, pen­
dant que ses deux collègues an­
nonçaient des mesures 
restrictives par rapport aux fonc­
tionnaires fédéraux et aux em­
ployés regis par le Code canadien 
du travail.

Il faut, de l’avis de M. Epp. agir 
de cette maniéré en raison de 
l'augmentation du nombre de fu­
meurs cher, les jeunes adultes et 
plus particulièrement chez les 
femmes. Si la tendance continue a 
son rythme actuel, U se pourrait 
en effet que les baisses globales de 
vente de cigarettes soient bientôt 
annulées par cette nouvelle géné­
ration de fumeurs.

1,’utilisation des marques de 
commerce ou noms de produits 
dans le cadre d'activités de com­
mandite et les pratiques promo­
tionnelles connexes par le biais de 
concours, coupons, remises d'é­
chantillons. etc. seront éliminées

Lire A-2, TABAC
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Le ministre Robert de Cotret du Conseil du Trésor, a droite, et 
le ministre de la Santé, Jake Epp. lors de l'annonce, hier, des 
mesures anti-tabac.

CONSTITUTION

BOURASSA VOIT «UN 
NET PROGRÈS» DANS 
L’OFFRE D’OTTA

♦ Le premier ministre du Québec. M Robert Bourassa. a 
déclaré, hier, que la demiere proposition constitutionnelle 
fédérale constituait -un net progrès- par rapport à ce qu'il y 
avait sur la table. n0n va partir de moins loin pour la confe­
rence du lac Meech. Autrement, les chances de réussir au­
raient ete nulles", a dit le premier ministre qui se rendra, le 30 
avril prochain, au lac Meech. près d'Ottawa, pour y débattre 
de cette question avec M. Mulroney et les autres premiers 
ministres provinciaux. Malgré tout. M. Bourassa ne se permet 
pas de crier victoire pour le Quebec. Seulement deux pre­
miers ministres du Canada anglais • MM. David Peterson de 
l'Ontario et Richard Hatfield du Nouveau-Brunswick • ont réa­
gi positivement aux propositions fédérales, dévoilées hier par 
la Presse canadienne et d'autres médias d'information M 
Peterson a juge que les propositions fédérales constituaient 
-une excellente base de discussion-, tandis que M Hatfield 
qualifiait la suggestion d'un droit de veto Quebec-Ontario -de 
formule raisonnable qui représente le Canada tel qu'il est-.
Aucune autre province anglophone n'a immédiatement reagi 
aux propositions fédérales.
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2 médecins 
décorés par 
le Saint-Siège

Quebec. Le Soleil, jeudi 23 avril 1987

ry-

♦ OTTAWA (PC)- C'est en grande 
pompe que l'eminent cardiologue 
Wilbert K eon et le psychiatre de 
renommee Jean-Yves Gosselin ont 
été institués, hier, Chevaliers de 
St-Grégoire le Grand, Ordre de 
chevalerie qui releve directement 
du Saint-Siège.

Devant 1,000 fideles reunis en la 
.lasilique-cathedrale Notre-Dame 
d'Ottawa, les deux médecins ont 
reçu leur decoration des mains du 
pro nonce apostolique au Canada, 
M£r Angela Palmas "Recevez cet in­
signe. C'est le symbole de votre zèle 
a servir le Christ", a déclaré Mgr

Palmas."
L'Ordre de St-Gregoire le Grand a 

été fondé par le pape Grégoire XVI 
en 1831. Il est conféré aux fidèles 
qui se sont distingués par la force 
de leur personnalité et les services 
qu'ils ont rendus a l'Eglise et à la 
société.

Le Dr Wilbert Xeon, de l'Institut 
de cardiologie de l’Université d'Ot­
tawa compte de nombreuses réali­
sations à son actif, dont la réussite 
de plusieurs graffes du coeur. C'est 
avec des applaudissements noums 
que le Dr Keon, âgé de 51 ans, a reçu 
la décoration papale. •

TABAC

./ ■ ______
Le nonce apostolique au Canada. Mgr Angelo Palma epingle au 
Dr Jean-Yves Gosselin la médaille de l'Ordre de Saint-Grégoire Le 
Grand. Le Dr Gosselin a tait son cours de médecine a l'universite 
Levai. Il est psychiatre et a été president de son ordre de 1968 à 
1971. Il est maintenant age de 57 ans et dirige les services aux 
patients de l'Hôpital général d'Ottawa.

(suite de la première page)
par la Loi a venir sur les produits de 
tabac.

L'action gouvernementale fera 
disparaître la publicité sur le tabac 
dans les journaux et magazines, sur 
les panneaux publicitaires, affiches 
intérieures et extérieures des véhi­
culés et annonces en magasins Déjà 
la presse parlee avait cessé la re­
clame de la cigarette.

C'est a compter de janvier 1988 
que les dispositions relatives à la 
publication d'annonces dans les

journaux entreront en vigueur, 
toutes les autres mesures relatives 
a la promotion et aux commandites 
devenant obligatoires un an plus 
tard.

L'emballage des paquets de ciga­
rette changera aussi avec cette nou­
velle loi, des mises en garde plus 
rigoureuses et plus visibles devant 
être imprimées. Environ un cin­
quième de la surface devra désor­
mais parler de la toxicité du 
produit.

DESJARDINS
gnees d'une formule d'adhesion 
personnalisée, avec mention des 
soldes de chacun des comptes d'e- 
pargne, ainsi que d'une enveloppe 
de retour.

Pour la compagnie d'impression 
commerciale Drummond Business 
Forms, de Drummondville, à qui a 
été confié le contrat de ces docu­
ments et de dépliants explicatifs, il 
s'agit aussi de la plus importante 
commande de son histoire, a encore

(suite de la première page)
remarqué M. Mercure, qui n'en a 
toutefois pas donné le prix.

Le nouveau programme d’assu- 
rance-vie épargné a nécessité l'em­
ploi d'une équipé supplémentaire 
d'une centaine de personnes, pen­
dant plusieurs semaines.

Sa mise en marche dans les 1,400 
caisses n’impliquere pas néces­
sairement l'engagement de person­
nel supplémentaire, au niveau des 
caisses.8

Depuis la récession économique

Augmentation 
constante de l’appui 
au droit de grève

è Depuis la récession économique de la fin des années 1970 et 
du début des années 1980, l'appui au droit de grève des travailleurs 
a augmenté de façon constante, à l'échelle nationale.

Actuellement, 68 pour 100 des Canadiens croient que les travail­
leurs devraient avoir le droit de grève, comparativement à 57 pour 
100 en 1977 et 56 pour 100 en 1981.

Il existe cependant une nette indication de la part des Canadiens à 
ne pas considérer ce droit comme étant absolu. Seulement 36 pour 
100 des répondants estiment que les travailleurs appartenant aux 
secteurs des services essentiels devraient avoir le droit de grève. 
Toutefois, ce pourcentage a augmenté alors qu'il n'était que de 23 
pour 100 en 1981.

Conune on pouvait s'y attendre, les personnes vivant dans des 
foyers où il y a un membre syndiqué sont beaucoup plus en faveur du 
droit de greve que les autres. On constate cependant que l'appui au 
droit de grève s'est accru aux deux endroits.

On constate notamment que les Canadiens de moins de 50 ans (42 
pour 100) sont plus nombreux à appuyer le droit de grève que ceux de 
50 ans et plus (24 pour 100).

Ces opinions ont été recueillies à la mi-mars, quelque temps avant 
le jugement de la Cour suprême qui a décrété que ni le droit de 
négociation ni le droit de grève n'étaient garantis dans la Charte 
canadienne des droits et libertés.

Les questions étaient les suivantes: «Croyei-vous que les travail­
leurs devraient ou ne devraient pas avoir le droit de grève?»

«Que pensez-vous des grèves dans les secteurs où le public est 
sérieusement incommodé - grèves des employés des Postes, lignes 
aériennes, compagnies ferroviaires ou du service téléphonique • 
Croyez-vous qu'ils devraient ou ne devraient pas avoir le droit de 
grève?»

OUI NON INDECIS
Droit de greve:

National — Actuellement 68% 20% 12%
— 1985 62 27 11
— 1981 56 34 10
— 1978 59 30 12
— 1977 57 30 13

Selon l àge — Actuellement:
— !8 a 29 ans 73 17 11
— 30 à 49 ans 75 15 10
— 50 ans et plus 55 30 15

Foyers ayant un membre syndique
— Actuellement:
— Oui 83 8
— Non 63 23

Droit de greve des 
services essentiels:

National — Actuellement 36 58
- 1985 30 64
- 1981 23 73
- 1978 31 63
- 1977 34 59

Selon l'àge — Actuellement:
— 18 a 29 ans 41 52
— 30 à 49 ans 43 51
— 50 ans et plus 24 71

loyers ayant un membre syndiqué
— Actuellement:
— Oui 52 44
— Non 32 62

les résultats du sondage proviennent d'entrevues menees entre 
le i 1 et le 14 mars auprès de 1,023 personnes de 18 ans et plus. Cet 
échantillonnage est précis a quatre pour 100 près. 19 fois sur 20.8

Cas tolère par le ministre, l’ap­
pui philanthropique d'actmles spé­
ciales subsistera, à la seule condi­
tion que seul le nom de la société de 
patronage soit mentionné lors de la 
promotion et non pas celui du 
produit.
Travail sans fumée

C'est en spécifiant qu'il cessait 
personnellement de fumer que le 
ministre Robert de Cotret a pour sa 
part enchaine en annonçant que le 
gouvernement va interdire l'usage 
du tabac sur les lieux de travail de 
la fonction publique fédérale à 
compter de janvier 1989.

M. de Cotret croit pouvoir limi­
ter dès octobre prochain le droit de 
fumer à certains endroits spéciale­
ment désignés. Il s'attend a la colla­
boration des syndicats, insistant 
sur le fait que rien n'allait se faire 
sous la menace mais plutôt dans un 
esprit de collaboration.

Mais les fonctionnaires ne se­
ront pas les seuls à devoir contrôler

cette habitude dangeureuse pour 
leur santé et celle de leurs camara­
des de travail exposés a la fumee. 
«Je demanderai sous peu aux em­
ployeurs de restreindre, avant la fin 
de 1987, l'usage du tabac dans leurs 
lieux de travail aux secteurs dé­
signés, comme mesure de protec­
tion de la santé de leurs employes» 
a explique le ministre du Travail.

M. Pierre Cadieux a aussi annon­
cé qu'un nouveau règlement relatif 
à l'usage du tabac au travail devrait 
entrer en vigueur en 1989, souhai­
tant personnellement que le Comité 
d'examen syndical-patronal-gouver- 
nemental chargé de la révision du 
code en arrive à une interdiction 
totale. Ces initiatives toucheront
900.000 travailleurs employés dans
33.000 lieux de travail régis par le 
Code canadien du travail.

Pour ce qui est de tous les autres 
travailleurs, les trois ministres ont 
dit espérer que les mesures annon­
cées forceront tout le monde à em- 
boiter le pas.

Québec

La police arrête 
neuf personnes et 
saisit de la drogue

• Neuf personnes arrêtées et 
des siupeÂants saisis pour une 
valeur de S 135,000, tel est le ré­
sultat d'une enquête menee de­
puis décembre dernier par l'es­
couade des moeurs de la SQ a 
Quebec

par Lucian LATUUPPE

Les quatre premieres per­
sonnes, deux hommes et deux 
femmes, ont ete mterpelees, vers 
16h30 hier,sur le terrain de sta­
tionnement du restaurant Bur­
ger King, du 581 boulevard WU- 
frid-Hamel, à Quebec. Elles 
étaient a procéder a une transac­
tion et quatre onces de cocaine, 
valant $112,000, ont été saisies 
sur place.

Trois perquisitions ont ete 
effectuées par la suite, une à 
Quebec et deux a Charlesbourg 
Les agents de la SQ ont alors ap­
préhende cinq personnes, com­
me les premieres toutes dans la 
vingtaine, et saisi 18 grammes de 
cocaïne et 25 grammes de hasch 
pour une valeur de $33,000.

Dès aujourd’hui, des accusa­
tions de trafic, de complot dans 
le but de trafic et de possession 
de drogue dans le but de trafic 
doivent être portées contre cinq 
de ces suspects. La SQ ajoute que 
les cas des quatre autres se­
raient étudiés et qu'il était pos­
sible que des accusations soient 
portées contre elles egalement. 
Une decision sera prise a ce sujet 
dans quelques jours. •
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Contre-attaque
Le ministre de la Sanie Jahe Epp 

a enfin signale que le Programme 
national de lutte contre le taba­
gisme verra sa contribution de 
1987-1988 portée de $2.4 à $4.2 mil­
lions. favorisant de la sorte de nou­
velles initiatives destinées à proté­
ger la santé des non-fumeurs, à 
aider ceux-ci à rester eloigner de la 
cigarette et enfin à encourager les 
autres à cesser de le faire.

Il s'agit selon le ministre fédéral 
d'argent bien placé, puisque les 
coûts des soins de santé reliés au 
tabagisme frisent les deux mil­
liards, sans compter l'impact sur la 
productivité et le raccourcissement 
de la vie des Canadiens. Les taxes 
perçues dans l'industrie du tabac, 
environ $2 milliards, ne constituent 
pas une excuse valable non plus.

SMÉMÉflrr IWMXtBMWaa—

«U est au fond inimaginable qu'il 
soit interdit de fumer lorsqu'on en­
tre dans la salle des ordinateurs 
d une entreprise pour protéger les 
appareils, alors qu'on commue à le 
faire sans egard pour la santé des 
individus dans le bureau voisin» 
concluait le ministre Epp.8
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■ner su fimmle chemise coordonnée

LA .IUPE DROITE 
EN MADRAS
des couleurs de terne, d'argile et o éoices mélan­

gées. coton fraîcheur, coton madras, à coor. 

donner a la grande chemise a carreaux bien 

epaulée. la iupe droite unie toute travaillée ou 

devant avec ses empiècements surp.qués. à la 

taille avec ses boucles métalliques ajustables 

sur les côtés et ses poches diagonales. 36 a 

44 la jupe 95 OO. la chemise 10O OO

K
achat spécial

LÏMPER À REVERS 
CONTRAST W l'S 159“
des rayures sous le large coi tailleur. au, 00,. 

gnets. éclairant et avivent cet imper léger de 

forme droite avec boutonnage sous patte, 

epauies raglan profondes avec larges épeuiet 

tes boutonnées, grondes poches suroiquees. 

bevoiet au dos. bon choix de couleurs vives et 

neutres 34 é 43 nég 315 00

la maison
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L’ombre de 
Malenfant

♦ D'un côte du chemin, sur le 
bord de la rivière du Sud, deux voi­
tures de police. De l'autre, deux 
agents de sécurité qui demandent 
aux hommes d'affaires, à la porte 
de l'hôtel Le Bûcheron -c'est pas 
une tentative de farce, c'est son 
nom: vous avez une confirmation, 
monsieur? O.K., parfait, très bien. 
Tout ceci demandé en chuchotant, 
l'air de dire: eille! bonhomme! Y 
s'brasse de grosses affaires icitte! 
Ten rends-tu compte?

C'est rare que des hommes d'af­
faires en complet trois pièces se 
font inquiéter par des agents de sé­
curité: ça met un peu d'exotisme 
dans leur vie. Même si, en apparen­
ce, la question «vous avez une con­
firmation, monsieur?» peut sembler 
ne pas vouloir dire grand-chose. En 
apparence. Parce que dans les faits, 
elle pourrait vouloir dire beaucoup, 
elle pourrait vouloir dire: êtes-vous 
du bon bord de la «track», mon­
sieur, pour vous presenter à cette 
porte?

Le «mauvais bord» était juste là, 
au beau milieu de la rue, entre les 
voitures de police et l'entrée de 
l'hôtel, avec des pancartes plein les 
mains. Des pancartes CSN, brandies 
à bout de bras, depuis maintenant 
un an et demi. C'était les ex-em­
ployés du Manoir Richelieu, venus 
«escorter» Raymond Malenfant à 
Montmagny, où il était le conféren­
cier devant le Conseil économique 
de la Côte du Sud économique.

Habituellement, les meilleurs 
déjeuners-causeries de l'organisme 
attirent 125 personnes. Hier, il y en 
avait près de 400 pour «voir» Ray­
mond Malenfant.

11 a parlé à l'aide d'un texte, sans 
toucher un seul cheveu de la CSN. Il 
a sans cesse répété qu'il a tout 
acheté sans argent. Il a raconté 
comment son premier motel (en 
face de l'université Laval) s'est ap­
pelé Universel plutôt qu'Université 
-une petite maison de chambres du 
chemin Sainte-Foy portait déjà ce 
nom que la propriétaire a féroce­
ment protégé. Puis il a imité Jean 
Drapeau. Enfin, imité oui et non, di­
sons imité dans le sens subliminal. 
Martyr

Le maire Drapeau répondait tout 
le temps que mon hôtel allait ca­
cher le màt du stade olympique, de 
raconter le conférencier. Alors, un 
jour, j’ai fait venir une grue et j'ai 
fait planter des poteaux de 60 pieds 
de haut, sur le terrain où je voulais 
construire l'hôtel, juste pour lui fai­
re la preuve du contraire. Je le vois 
encore (c’est là qu'il s’amuse à imi­
ter Drapeau, un peu à la sauvette) 
avec sa canne, reculer et reculer au 
point de ne plus rien voir du tout, 
avant de finalement m'accorder le 
permis de construction.

Il parlait, bien sûr, de son motel 
Universel de la rue Sherbrooke.

Tout ça est dit sur le ton d'une 
espèce d'admiration sacrée, bien 
plus que sur celui de la moquerie. 
Loin de vouloir ridiculiser Drapeau, 
Malenfant en parle comme un grand 
de ce monde, aux prises avec un 
p’tit colon de la campagne venu 
brasser des affaires en ville.

C'est d'ailleurs le thème chéri de 
Malenfant: le p'tit colon de la cam­
pagne qui travaille fort, fort, fort 
mais à qui la grosse méchante CSN 
veut faire bobo.

Très bon gadget de marketing 
qu'a vite saisi Pierre Tremblay, fa­
bricant d'images professionnel, 
chargé de relancer l’homme d'af­
faires Raymond Malenfant, en 
même temps que son Manoir Riche­
lieu, son mont Grand-Fonds et, 
pourquoi pas, toute sa business au 
complet.

Pierre Tremblay est président de 
la maison (anciennement très gros­
se) de publicité Pierre Tremblay & 
Associés. Il s'occupe personnelle­
ment de Malenfant. Il fallait le voir, 
hier midi, lui glisser plein de choses 
a l'oreille, multiplier les présenta­
tions et garder la main haute sur 
l’orchestration du «show». Trem­
blay est devenu l'ombre de Malen­
fant. Il est devenu sa carte 
d’affaires.

Raymond Malenfant n'est pas 
très bon orateur, signalait un voisin 
de table, hier midi: pas grave, il est 
devenu un phénomène. On va vou­
loir le voir, l'entendre, le toucher, 
bon pas bon. La preuve, il serait 
conférencier d'ouverture de la Se­
maine nationale du tourisme, à 
Montréal, en mai. Avant le conflit 
du Manoir Richelieu, dites-moi 
donc, vous autres, qui aurait eu l’i­
dée d'inviter Raymond Malenfant 
pour parler tourisme à la nation?

Pas fou, Pierre Tremblay. Tant 
qu’à être «pogné» avec la CSN dans 
les pattes, autant en tirer avantage.
Si les petits ont leur martyr, pour­
quoi les gros n'auraient-ils pas le 
leur, eux aussi? Après les syndicats 
jusqu’au-boutistes. Malenfant, pa­
tron jusqu'au-boutiste, que dites- 
vous de ça?

Si jamais les ex-employés du Ma­
noir oublient, une bonne fois, d'al­
ler «escorter» Malenfant, le jour 
d'une conférence, je me demande si 
Pierre Tremblay n’ira pas engager 
quelques manifestants de 
fortune...#

Le tabagisme: une cause de décès 
et de maladie que l’on peut éviter

♦ OTTAWA - Le tabaeisme est la M -% w m ^ mm — |— _ A -    —*   f . _• - a . mm ...  ♦ OTTAWA • Le tabagisme est la 
cause la plus importante de mala­
die et de décès que l'on pourrait 
éviter. Trente mille Canadiens en 
meurent prématurément, 
annuellement.

Voilà très certainement une ex­
cellente raison pour motiver une 
action gouvernementale énergique, 
faisaient valoir a l'unisson, hier, les 
ministres fédéraux Pierre Cadieux 
(Travail), Robert de Cotret (Conseil 
du trésor) et Jake Epp (Santé et 
Bien-être social) en annonçant un 
certain nombre de mesures desti­
nées a la prévention et à la diminu­
tion du nombre de fumeurs au pays.

Le cabinet du ministre Epp a 
fourni, pour l'occasion, un certain 
nombre d'autres statistiques et 
renseignements éloquents quant 
aux retombées d'une société tolé­
rante pour ses fumeurs.
• Au Canada, 36 pour 100 des gens 
fument, classant le pays parmi les 
10 premiers en ce qui a trait à la 
consommation la plus élevée par 
habitant. En 1985, les 6.8 millions 
de fumeurs canadiens ont 
consommé en moyenne 27 cigaret­
tes par jour.
• La consommation totale de ciga- 

| rettes a atteint un sommet de 72.8
milliards d'unités, en 1982, pour di­
minuer jusqu'à 64 milliards, en 
1986.
• La proportion de fumeurs dimi­
nue lentement; toutefois elle est en 
croissance chez les jeunes femmes, 
la portion de fumeurs chez les Ca­
nadiennes dans la vingtaine ayant 
grimpe de 36 pour 100, en 1983, a 45 
pour 100, en 1986.
• Statistique inquiétante égale­
ment quant aux haibitudes de la gé­
nération montante: un adolescent 
sur quatre fume tous les jours.
• En 1985, plus de 11,000 Canadiens 
sont morts du cancer du poumon, 
lequel supplantera bientôt le can­
cer du sein pour devenir le cancer 
le plus fréquent chez les 
Canadiennes.
• Le tabac provoque 30 pour 100

des décès par cancer, la même pro­
portion de décès par maladie du 
coeur et 90 pour 100 des décès par 
maladies respiratoires.
• De plus en plus de Canadiens sont 
d'accord pour que le gouvernement 
agisse face à ce problème. En quatre 
ans, le pourcenUge de citoyens fa­
vorisant l'interdiction de la publi­

cité sur le tabac, est passe de 42 
pour 100 à 63 pour 100. en 1986. 
• Le code volontaire, adopte par le 
Conseil canadien des fabricants de 
produits du tabac en matière de pu­
blicité et de promotion, avait déjà 
permis de restreindre un peu les 
reclames de cigarette. Toutefois, 
trop vague et souvent transgresse,

il s est avéré insuffisant pour amé­
liorer à lui seul la situation 
canadienne.
• La legislation en preparation, par 
le gouvernement conservateur, 
s'approche de très près des mesures 
en vigueur dans des pays du nord de 
l'Europe où la consommation est de 
deux kilos par habitant par annee.

Au Canada, elle est présentement 
de trois kilos.

L objectif de l’action du gouver­
nement est de modifier les menta 
lites pour le respect des non-fu­
meurs. tout en cherchant à aider les 
fumeurs, a fait valoir M. Epp, le but 
ultime étant un Canada sans fumee 
de tabac #

Application de la loi 84

Il sera désormais interdit de 
fumer dans les gradins du stade

A I Pf* I. Tl cam —__________________♦ (PCI- Il sera désormais inter­
dit de fumer dans les gradins du 
Stade olympique.

Le ministre de l'Environnement, 
Clifford Lincoln, à la suite de repré­
sentations de certaines gens et 
après consultations auprès de la Ré­
gie des installations olympiques 
(RIO) et du club de baseball les Ex­
pos, a décidé d'appliquer la loi 84 
qui défend de fumer dans certains 
endroits publics.

Le club des Expos et les diri­
geants de la RIO ont exprimé leur 
accord total à cette nouvelle politi­
que.

«Avant la pose du toit, le pro­
blème n'existait pas puisque le 
stade était ouvert et que la fumee 
ne pouvait trop incommoder les 
gens et les joueurs», a expliqué, 
hier, une porte-parole du ministère 
de l'Environnement.

Maintenant que le stade est de­
venu un lieu public fermé, la situa­
tion est modifiée, selon elle.

Les fumeurs pourront toutefois 
aller griller une cigarette dans les 
corridors.

À l'issue du premier match de 
baseball disputé dans le «nouveau» 
stade, lundi, quelques joueurs des

.
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«Avant la pose du tort, le problème n'existait pas puisque le stade était ouvert et que la fumée ne 
pouvait trop incommoder les gens et les joueurs», a expliqué, hier, une porte-parole du ministère 
de l environnement.

Expos s'étaient plaints de la fumée. 
Des amateurs avaient également ex­
primé des commentaires là-dessus.

On verra partout des affiches 
interdisant de fumer dans le stade 
et on le rappellera aux gens sur le

tableau indicateur et au micro de 
façon à sensibiliser les personnes 
qui s'y rendront #

Sondage BBM-télé du printemps

Télé-4 et Pathonic sortent grands gagnants
♦ Télé-4 et le réseau Pathonic 

sortent grands gagnants des résul­
tats du sondage BBM-télé du prin­
temps, rendus publics hier, pour 
les émissions qu'ils produisent 
dans le marché de Québec avec un 
total d'heures d'écoute par semai­
ne de 11,477,000, presque le double 
de Radio-Canada, qui en récolte 
6,452,000.

par Yves BERNIER

Si le BBM du printemps est le 
plus important de l'année pour les 
télédiffuseurs, car c'est le verdict

final du public sur l'ensemble de ce 
que l’on appelle une «saison de télé» 
(septembre à mai), Radio-Canada 
peut quand même se réjouir d'at­
teindre plus de téléspectateurs que 
Télé-4, avec 807,000 personnes qui 
ont écouté la station au moins un 
quart d'heure/semaine, compa­
rativement à 790,000 à Télé-4.

Mais la fidélité du public de 
Télé-4 est révélatrice, passant à 
14.5 heures par semaine ce prin­
temps-ci par rapport à 12.1 au prin­
temps 86. À Radio-Canada, la fidé­
lité n'est que de huit heures par 
semaine.

Dans l'ensemble de la program­
mation diffusée, on remarque que 
huit des 10 émissions les plus écou­
tées sont à Télé-4, par rapport à 
deux pour Radio-Canada. Peau de 
banane, de Télé-Métropole domine 
tout le monde avec ses 360,000 té­
léspectateurs, heureusement une 
production bien de chez-nous, de­
vant Dynastie avec ses 317,000 
fidèles.

En ondes depuis seulement 
trois mois à Radio-Canada, le téléro­
man Des dames de coeur fait très 
bonne figure en atteignant déjà 
210,000 téléspectateurs par rapport

letllfSlKll

Tous les indices laissent croire 
que le noyé repêché à Cap-Santé 
est bel et bien Claude Jutra

à 205,000 a son premier sondage 
d'hiver.

Malheureusement pour le télé- 
roman de R.-C., Le Parc des Braves, 
qui se déroule à Quebec, c'est une 
perte de plus de 100,000 téléspecta­
teurs entre les deux sondages du 
printemps (107,000 au lieu de 
253,000). Par contre, la série de Té­
lé-Métropole, Entre Chien et Loup, 
une copie de la défunte Temps 
d'une Paix à R.-C., augmente son 
auditoire avec 271,000 téléspecta­
teurs, ce printemps, par rapport à
207.000 le printemps dernier.

Pour Montréal en direct, qui
sera annulée à la fin de la saison 
comme Peau de banane, on note un 
fléchissement dans l'auditoire,
212.000 par rapport à 224,000 au 
printemps 86.

4 souligner
Dans les émissions d'informa­

tion, Le Monde de 18h, à Télé-4 et 
diffusé sur l'ensemble du réseau Pa­
thonic, revient à son auditoire du 
printemps 86 (229,000) avec 230,000, 
après une augmentation à 236,000 
cet hiver, mais seulement 178,000 à 
l’automne dernier.

Québec ce soir, à Radio-Canada, 
formule d'une heure mise en place 
seulement à l'automne 86, la 
moyenne de téléspectateurs aug­
mente légèrement mais constam­
ment depuis trois sondages (76,000, 
83,500, 87,000), mais c'est encore 
très loin du Monde. À Télé-4, Via 
Québec, construit autour de l'ani- 
mateur-vedette Michel Jasmin, 
l'automne dernier, continue d'ac­
croître son auditoire, passant de
91,000 à 121,000 et 126,000. Mais

dans ce dernier sondage du prin­
temps, on sait que Jasmin a etc 
complètement absent à cause d'un 
accident grave survenu à son 
domicile.

Les animateurs et corne- 
diens-nes appeles-es a le remplacer 
ont «maintenu le fort» et même 
augmenté la cote.

Les responsables de Pathonic 
vont sans doute analyser ce résultat 
avec beaucoup d'attention.

Pour le magazine québécois de 
Télé-4, Le Monde cette semaine. 
c'est aussi des résultats encoura­
geants depuis l'automne dernier (de
59,000 à 62,000 et à 67,000 ce 
printemps).

A Radio-Canada, on doit être 
très heureux des résultats du talk 
show Gillet., pure laine, qui est 
passé de 33,000, l'automne dernier, 
à 46,000 ce printemps, dans le cré 
neau très difficile de 17h, face a 
Montréal en direct. L'émission 
pour enfants Félix et Ciboulette 
produite à CBVT pour le réseau de 
R.-C., a par ailleurs perdu du 
terrain par rapport au printemps 
dernier avec 50,000 téléspectateurs 
au lieu de 65,000

A Téle-4, le magazine de service 
Québec en parle, animé par Louise 
Desrosiers secondée depuis le début 
du sondage par Christian Drolet, les 
résultats sont intéressants, puis­
qu'on trois sondages on a augmenté 
constamment depuis les débuts de 
l'automne, de 19,000 à 35,000 et a 
39,000.

Nous vous fournirons d'autres 
détails dans notre chronique de 
demain#

♦ Il ne semble plus faire de doute 
que le corps retrouvé, en fin de 
semaine dernière, dans le fleuve, 
à Cap-Santé, soit celui du ci­
néaste montréalais Claude Ju­
tra. L'identification n'est main­
tenant plus qu'une affaire de 
formalités, tous les indices lais­
sant croire que le noyé est bien 
le Montréalais disparu depuis le 
5 novembre.

par Michel TRUCHON

Les policiers de la SQ, chargés 
de l’enquête, sont partis, hier, 
pour Montréal, afin notamment 
d'aller chercher la fiche dentaire 
du disparu, pour la comparer à 
celle du corps en état de

décomposition avancée trouvé 
sur les berges du Saint-Laurent.

Il semble improbable que des 
membres de la famille soient ap­
pelés à venir à Québec pour es­
sayer d'identifier le corps, étant 
donné qu’il est des plus difficiles 
à reconnaître.

On devra donc procéder par 
élimination et par logique. Les 
éléments ne manquent pas:
• dans la ceinture porte-billets 
encore attachée au cadavre, on a 
retrouvé une note disant «Je 
m appelle Claude Jutra» avec les 
noms de deux médecins à joindre 
en cas de problème. Or, le ci­
néaste, âgé de 56 ans, disparu de­
puis le 5 novembre et souffrant de 
la maladie d’Alzheimer, entraî­

nant notamment des pertes de 
mémoire, était un des rares à 
écrire son nom sans «s» à la fin;
• le corps porte, sous une aissel­
le, une sorte de tache de vin ou de 
tatouage en forme d’étoile, une 
caractéristique qui aurait été si­
gnalée chez le cinéaste disparu;
# dans les poches du pantalon du 
corps méconnaissable trouvé, di­
manche soir, à Cap-Santé, on a re­
trouvé une clef, apparemment 
celle d’une serrure d'apparte­
ment. On devait vérifier, hier, si 
elle correspondait à la porte du 
domicile de Jutra.

L'enquête relève encore du 
coroner-investigateur de la cir­
conscription de Portneuf, le Dr 
Yvon Naud #

BBM-TELE DU PRINTEMPS

Voici les 10 émissions les plus écoutées dans la région de Quebec:

Print 87 Print. 86

1- Peau de banane (TVA)...................... .313,000
2- Dynastie (TVA)............................... 249.000
3- Chien-Loup (TVA) .207,000
4- RV-87 2e match (R-C.)...............
5- Or du temps (TVA) 169.000
6- Le Monde I8h (T4).................. 229.000
7- Ame Soeur (TVA)................... 263.000
8- Dallas (RC)........................ 203.000
9- Mtl en direct (TVA) .............. ...224.000
10-Dames de coeur (R.-C.)...........

Les 10 émissions des télédiffuseurs
régoniaux les plus écoutées:

Print. 87 Print 86
1- Le Monde t8h (T4)........ 229.000
2- Defile de nuit (T4)..................
3- Cmé samedi (T4)..........
4- Ciné dimanche (T4)... 100.000
5- Ciné extra (T4)............
6- Cinémax (T4)................ 61.000
7- Super lutte (T4)..............
8- Le Monde 12h (74)....... .105.000
9- Village Nathalie (T4) 84 000
lO-Défüé RV-87 (RC).............
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Propositions constitutionnelles d’Ottawa
Quebec. Le Soleil, jeudi 23 avril 1937

P.M. Johnson y voit un règlement à rabais
* Le chef du Parti québécois, M 

Pierre Marc Johnson, voit dans les 
dernières propositions constitu­
tionnelles de M. Brian Mulroney 
Mine espèce de reglement à rabais 
extrêmement dangereux pour le 
Ouébec».

par Michel DAVID

M. Johnson y voit surtout «une 
manoeuvre d appatement des au­
tres provinces de la part du gouver­
nement federal» qui. dans les faits, 
vient confirmer le statu quo. «On 
dit: oui, on reconnaît la spécificité

du Quebec, à condition qu'il n'y ait 
rien dedans», a-t-il eiplique au 
cours d'un entretien téléphonique

«C'est comme pour ( immigra­
tion ou la Cour suprême, a-t-il pour 
sum. On reconnaît le statu quo et 
on présente ça comme un extraordi­
naire cadeau fait au Québec».

Evoquant la lettre «nie M Mui- 
s ho:

PC
M. Pierre Marc Johnson, chef 
du Parti québécois.

roney a adressé à ses homologues 
provinciaux, le 10 avril, M. Johnson 
a dénoncé ces «négociations se­
cretes», qui se font «en catimini» 
sur «des bouts de papiers». Selon 
lui, «ça n'a pas de sens, on ne mène 
pas un dossier constitutionnel com­
me ça».

«La seule force qui reste encore 
au Quebec dans ce dossier, c'est le 
fait de ne pas avoir signé», estime 
M. Johnson. Dans ces conditions, il 
demande au premier ministre Bou- 
rassa de rejeter les propositions de 
M. Mulroney plutôt que d'accepter 
ce «plat de lentilles».

Il ne se fait cependant pas dil- 
lusion: «M. Bourassa va regarder 
aller ça durant quelques semaines, 
puis il va faire des sondages» 
Stafu quo

Au total, le chef péquiste estime 
que la «longue sérénade» que M. 
Mulroney a adressée à ses homolo­
gues provinciaux n'est en fait que la 
consécration du statu quo.

11 remarque que la formule d'a­
mendement proposée, en vertu de 
laquelle la plupart des modifica­

tions constitutionnelles exigeraient 
l'approbation de sept provinces re­
présentant au moins 80 pour 100 de 
la population canadienne, ne s'ap­
pliquerait qu'à d'éventuels change­
ments aux institutions.

Quant aux amendements tou­
chant le partage des pouvoirs, le 
droit de retrait propose «n'a jamais 
fait l'ombre d'un doute, même avant 
le coup de force de 1982», estime M 
Johnson

11 craint, en outre, que la propo­
sition relative a l'immigration ac­
corde au Quebec des pouvoirs moin­
dres que ceux prevus à l'entente 
Cullen-Couture de 1978. Et U a bien 
hate de voir comment se traduira 
«dans les textes» l'obligation qui se­
rait faite a Ottawa de consulter le 
Québec pour le choix des trois juges 
québécois de la Cour suprême.

Selon M. Johnson, les proposi­
tions de M. Mulroney se situent 
même en-deça des exigences de M. 
Bourassa, déjà insuffisantes, puis­
qu'il n'est fait aucune mention de la 
limitation au pouvoir de dépenser 
du gouvernement fédéral.

Le chef du PQ déplore enfin 
l'absence de toute proposition rela­
tive aux pouvoirs linguistiques du 
Québec et à la prépondérance de 
Charte québécoise des droits et li­
bertés de la personne.
Henri Brun

L'interprétation des proposi­
tions fédérales que fait M. Johnson 
coincide de façon remarquable, sur

le fond comme dans la forme, avec 
celle que le constitutionnaliste 
Henri Brun, de l'université Laval, 
avait soumise au SOLEIL quelques 
heures plus tôt.

A celle difference pres que M 
Johnson a refuse de dire si, à son 
avis, les provinces anglophones al­
laient mordre à «l'appàt» de M. Mul­
roney, tandis que M. Brun croit pos­
sible que oui

Le constitutionnaliste craint, 
en outre, que le reglement propose 
par M. Mulroney «banalise» la si­
tuation dans la laquelle son exclu­
sion de l'accord constitutionnel de 
1982 a place le Quebec

Plutôt que d'etre «l'occasion 
historique» d’une négociation bila­
terale entre le Québec et le Canada 
anglais, les propositions de M. Mul­

roney feront de la rencontre du Lac 
Meech, le 30 avril, une rencontre 
multilatérale entre Ottawa et les 
dix provinces canadiennes, constate 
M. Brun.

Rappelons que M Brun faisait 
partie de de la quarantaine de per­
sonnalités québécoises qui avaient 
dénoncé, la semaine dernière, «l'in­
suffisance des conditions posées 
par le gouvernement du Québec» •‘“*f**<*J^* pi U}JU3iLJOlla Oc m. Mlii* ic «ci iiciuciu uu U Ut? Dec M I

Désaccord de 4 provinces 
de l’Ouest et des Maritimes

♦ OTTAWA (PCI- Quatre pro 
vinces de l'Ouest et des Maritimes 
se disent en désaccord avec la pro­
position du premier ministre 
Brian Mulroney d'accorder un 
droit de veto constitutionnel au 
Quebec et a l'Ontario dans l'espoir 
d'obtenir l'adhesion du gouverne­
ment québécois à la constitution.

Le sénateur Lowell Murray, mi­
nistre d'ÉLat aux relations féde- 
rales-provinciales, a toutefois re­
fusé, hier, de se laisser décourager. 
«J'ai rencontré toutes les provinces 
depuis un an et il n'y a eu aucune 
surprise», a indiqué M. Murray, 
joint au téléphone.

«Je conserve espoir. Je m'attend 
a ce que le premier ministre et ses 
homologues provinciaux aient une

bonne discussion (jeudi prochain) 
au Lac Meech.»

Les quatre provinces réticentes 
sont le Manitoba, la Nouvelle- 
Ecosse, l’Alberta et la Colombie- 
Britannique.

«Je suis en principe contre le fait 
qu'une province en particulier bé­
néficié d'un droit de veto», a déclare 
a des journalistes le premier minis­
tre manitobain Howard Pawley, qui 
s’est egalement dit oppose à la pro­
position de M. Mulroney, destinee à 
permettre aux provinces de se sous­
traire plus facilement à l'applica­
tion de certains amendements 
constitutionnels (opting out).

Le premier ministre de la Nou­
velle-Ecosse John Buchanan a affir­
mé que sa province s'était opposée
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avec persistance à l'octroi d'un veto 
pour quelque province que ce soit. 
«Un veto pour les provinces les plus 
grandes serait constitutionnelle-', 
ment injuste pour les plus petites 
provinces.»

De son côté, le ministre des Af­
faires intergouvemementales d&I 
l'Alberta. M. Jim Horsman, qui a 
rencontre mardi des responsables 
fédéraux pour discuter plus en dé­
tails la proposition d'Ottawa en pre­
paration de la rencontre du Lac 
Meech, a soutenu que «nous ne se­
rions pas d'accord pour qu'une pro­
vince dispose d'un veto général».

En Colombie-Britannique, le pre­
mier ministre Bill Vander Zalm a 
estimé qu'il serait injuste «que ces 
deux-là (le Québec et l'Ontario) ob­
tiennent un droit de veto, et non les 
autres provinces.» Il a toutefois re­

res

connu ne pas avoir pris connaissan 
ce des propositions fédérales, même 
si elles ont été soumises par écrit à 
chacune des provinces il y a environ 
une semaine.

Seulement deux premiers minis­
tres du Canada anglais • MM. David 
Peterson de l'Ontario et Richard 
Hatfield du Nouveau-Brunswick - 
ont réagi positivement aux proposi­
tions fédérales, dévoilées mardi par., 
la Presse canadienne et d'autres ' 
médias d'information.

Mais parce que les propositions ,* 
du premier ministre Mulroney pré- • 
voient également des modifications ! 
à la formule d'amendement de la 
constitution, une solution à l'im- ; 
passe constitutionnelle qui persiste ; 
depuis cinq ans ne pourra être trou­
vée sans l'approbation unanime des 
dix provinces et du gouvernement | 
fédéral ‘

M. Peterson a jugé que les propo­
sitions fédérales constituaient «une ; 
excellente base de discussion», tan- - 
dis que M. Hatfield qualifiait la sug­
gestion d'un droit de veto Québec- 
Ontario «de formule raisonnable 
qui représente le Canada tel qu'il 
est».

Aucune autre province anglo- : 
phone n'a immédiatement réagi aux 
propositions fédérales. Les observa­
teurs croient toutefois savoir sur la ; 
base de discussions tenues au ni- ; 
veau gouvernemental avant qu'Ot- 
Lawa ne soumette ses propositions, , 
que Terre-Neuve éprouve certaines 
réticences face à la question d'un 
droit de veto pour le Québec et que 
d'autres provinces maritimes pour­
raient ne pas apprécier la proposi­
tion fédérale de limiter les dé­
penses fédérales dans les domaines 
de la culture et de l'éducation. ‘> 

La Presse canadienne a appris, 
mardi, de source gouvernementale. 
qu'Ottawa proposait d'accorder un 
droit de veto au Québec dans le ca- ; 
dre de l'adoption d'une nouvelle 
formule d'amendement constitu­
tionnel qui exigerait l'approbation 
d'Ottawa et de sept provinces, re­
présentant au moins 80 pour 100 de : 
la population, pour que soient rati­
fiés la plupart des amendements.

L'Ontario, qui regroupe 35.9 pour > 
100 de la population canadienne - le 
Québec en regroupe 25.8 pour 100 -, 
bénéficierait également d'un droit 
de veto, tout comme l'Alberta et la 
Colombie-Britannique réunies, où- 
vivent 20.8 pour 100 des Canadiens. 1 

La formule d'amendement aev 
tuelle exige que la plupart dej' 
amendements soient approuvés par* 
sept provinces réunissant au moine •
50 pour 100 de la population.

Les propositions fédérales-' 
contiendraient aussi, selon cesj 
mêmes sources:
•L'engagement d'Ottawa à fournir 
une compensation raisonnable à 
une province qui utilise son droit 
«d'opting oui» dans le cas d’un 
amendement qui transfère des pou­
voirs provinciaux au gouvernement 
fédéral;
•L'engagement d'Ottawa à verser 
une compensation similaire à une 
province qui se retire d'un nouveau 
programme fédéral dans les do­
maines correspondants soient 
conformes aux nonnes fédérales;
•La reconnaissance du Québec à ti­
tre de «société distincte» à la condi­
tion que la répartition des compé­
tences demeure la même; 
•L'enchâssement de la Cour suprê­
me, oui comprend neuf membres, 
dans la constitution, le maintien de 
la pratique actuelle de nommer 
trois juges en provenance du Qué­
bec et l'obligation pour Ottawa de 
consulter les provinces sur la 
nomination de nouveaux juges; 
•L'obligation pour Ottawa de négo­
cier des ententes sur l'immigration 
avec toute province qui le désire; » 
puis enchâsser ces ententes dans la^ 
constitution.»

I
«
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«Un net progrès», selon Robert Bourassa
f,.

Robert Bourassa:
On va partir de moins loin pour 
la conference du lac Meech.

♦ STAMFORD, Connecticut (PC) 
• La recente proposition constitu­
tionnelle du federal constitue «un 
net progrès» par rapport à ce qu'il 
y avait sur la table, estime le pre­
mier ministre du Québec Robert 
Bourassa.

Ce dernier a accepté de commen­
ter tard, hier soir, les nouvelles pa­
rues dans les médias canadiens au 
sujet de la lettre que le ministre 
federal des relations avec les pro­
vinces, le sénateur Lovell Murray, a 

i transmise, la semaine dernière 
| «Il y a un net progrès au chapitre 
I de l'immigration», a <Lt M. Bourassa 
S a un groupe de journalistes, à la 
3 veille de participer a une réunion 

canado-americaine sur l'energie qui 
se déroulé en Nouvelle-Angleterre. 

La proposition federale fait état

Claude Morin croit 
Mulroney sincère

♦ L'ancien ministre des Affaires 
intergouvemementales, M. Claude 
Morin, voit dans les recentes pro­
positions constitutionnelles du 
premier ministre Mulroney un ef- 
fort certain, mais insuffisant, pour 
régulariser la situation du Québec

par J.-Jacques SAMSON

M. Morin était le ministre res­
ponsable des négociations constitu­
tionnelles pour le Quebec apres le 
referendum de 1981, qui se sont sol­
dées par un accord des neuf autres 
provinces avec le fédéral et le refus 
de signer de René Levesque, en no­
vembre 1981.

«Mulroney est sincère, je pense, 
dans son désir de résoudre le pro­
blème, dit M. Morin. La reconnais­
sance de la spécificité du Québec,

pour avoir un sens, s'empresse-t-il 
d'ajouter, doit comporter des 
consequences pratiques, concrètes 
sur le partage des pouvoirs. Si c'est 
une disposition purement et sim­
plement symbolique, verbale, non 
seulement ça ne resoud rien mais 
c'est un piege», insiste l’ancien 
membre du gouvernement 
Levesque.

M. Morin était interroge, à l'oc­
casion d'une conférence de presse 
pour annoncer le lancement d'un 
ouvrage sur les relations interna­
tionales du Québec entre 1960 et 
1985.

Pour ce qui est de Robert Bou­
rassa, qui n'aime pas être confronté 
à des problèmes, explique-t-il, s'il 
ne peut le résoudre, il va prétendre 
qu'il n'y en a pas.é

de la nécessité pour Ottawa de 
négocier avec chaque province qui 
le desire un accord sur 
limmigration.

Selon M. Bourassa. les propos 
que les médias attribuent au minis­
tre Murray sont un net progrès par 
rapport à la position federale du dé­
but de mars 1987.

«On va partir de moins loin pour 
la conference du lac Meech. Autre­
ment, les chances de réussir au­
raient été milles», a dit le premier 
ministre qui se rendra, le 30 avril, 
au lac Meech, près d'Ottawa, pour y 
débattre de cette question avec M. 
Mulroney et les autres premiers mi­
nistres provinciaux.

Malgré tout, M Bourassa ne se 
permet pas de crier victoire pour le 
Quebec.

«J'ai trop d experience pour tirer 
de telles conclusions, a-t-il dit. Il y a 
toujours des pierres 
d'achoppement».

M. Bourassa a ainsi resume ses 
réactions sur les cinq points que le 
Québec juge essentiels pour accéder 
a l'accord constitutionnel de 1982:

1. La position fédérale est très 
positive sur la question de l'immi­
gration, ou le Quebec exige le droit 
de regard sur l'admission des immi­
grants sur son territoire.

2. M. Bourassa qualifie «d'inté­
ressante» la suggestion d'Ottawa 
permettant la participation du Que­
bec à la nomination des juges a la 
Cour suprême.

3. Sur l'épineuse question du

droit de veto, le Quebec refusera 
toute proposition qui ne garantit 
pas pour l'avenir son droit de veto, 
ou qui le relie a sa force 
démographique,

4. Toute reconnaissance du Que­
bec comme une société distincte 
doit être relie a des pouvoirs 
explicites.

5. Enfin, M. Bourassa et son 
équipé poursuivent l'analyse détail­
lée des consequences de la proposi­
tion federale sur la limitation du

pouvoir de dépenser d'Ottawa
M Bourassa a répété que tout 

reglement constitutionnel avec le 
reste du Canada ne se ferait pas «au 
detriment du Quebec»

Energie
Par ailleurs, M. Bourassa s est 

réjoui que la demande d electncite 
de la part des habitants des Etats 
américains de la Nouvelle-Angle­
terre se maintient plus forte que 
prevu.

Le Quebec offre un approvision­
nement garanti à d'eventuels ache 
leurs américains et ce, à un prix 
stable et avantageux, a-t-il rappelé 

C'est dans cet état d esprit qu'il 
s adressera, ce matin, aux membres 
du Comité international du nord- 
est sur l energie. qu i! preside avec 
le gouverneur du New Hampshire 
John Sununu.

M. Bourassa est accompagne a ce 
congres de son ministre de l'Energie 
John Ciaccia.9

Injonctions accordées par la cour

Conflit à rUQAM: le nombre des 
grévistes limité sur les piquets

ATTACHE-REMORQUE DE LA CAPITALE
659-4245

REMORQUES 
DE TOUTES 
DIMENSIONS

DEPUIS 10 ANS AU QUEBEC 
PAS D’ATTENTE 

5 PORTES POUR VOUS SERVIR GABANTIE
ANGLE DALTON ET CURRIE 

PARC COLBERT, SAINTE-FOY

A VIE

♦ MONTREAL (PC) - La cour su 
perieure a accorde, hier soir, a la 
direction de l'UQAM deux injonc­
tions provisoires ordonnant aux 
membres du syndicat des charges 
de cours de limiter le nombre de 
grévistes sur les piquets et de ces­
ser d'entraver l'entree des etu­
diants et des autres professeurs 
aux portes de l'UQAM.

C'est, hier, vers 18h, que le juge 
Victor Melançon, de la cour supé­
rieure, a statue sur les deux deman­
des d'injonction déposées par la di­
rection, en fin d’après-midi. L une 
d’elles visait a restreindre les acti­
vités du SCCUQAM, et l'autre, celles 
de l'association des etudiants en

sciences humaines, arts et lettres, 
qui a donne son appui au syndicat 
des charges de cours.

Les deux injonctions provisoires, 
en vigueur jusqu'au premier mai, 
stipulent que les syndiques devront 
réduire leur nombre a trois par

porte devant les pavillons. Les gré­
vistes devront egalement maintenir 
une distance de 30 metres entre les 
entrees et les piquets et cesser 
toute forme d'obstruction ou d’in­
tervention pouvant nuire à la libre 
circulation aux entrées.

Ib*»'

L'OMNIBUS
RESTAURANT
2800, boul. Laurier 
Sainte-Foy, Que.
RÉSERVATION i
658-4303

*•••••••
ENTE

• •

Pâques

REPAS POUR 2 PERSONNES
Apero: Cinzano 
Bar a salades 
Bar à soupes
Chateaubriand bouquetière 
Bar à desserts 
Bouteille de Prince Noir 
(blanc ou rouge)

Digestif: Prunelle ùe Bourgogne 
ou Grand Marmer
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^ POUR UNE PERIODE LIMITÉE

i . ÉPARGNEZ-m‘100$
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1307, chemin Sainte-Foy 
face a I eglise Saint-Sacrement.

En effet,
toutes nos montures de lunettes 

sont maintenant réduites de

De même,
toutes nos lunettes solaires 
sont maintenant réduites de

20%
Style et bon goût à prix raisonnables 
Service d'opticiens surplace 
Service d’optométrie surplace 
Service de laboratoire sur place

PRENEZ RENDEZ-VOUS MAINTENANT

681-3578- 681-3579 - 681-0982

LE 18 MAI
VOUS NE FUMEZ PLUS

En participar* à la rerv
contre du lundi 27 avril a 
l'hôpital Samt-Sacre 
ment
Coût tota: 89$ pour 2 
sessions Soirée d infor­
mation et inscription sur 
place a 19M5
—111 683-2503

LEVIS
PLACI CARNAVAL 

633-2666
• •

• •

• •

GALERIES 
de u capital:-: 

627 3472

PLACE STE-FOY 
653-9363

SHERBROOKE
ENTRE LrTSTOimiîS 

564-768!
• • •

‘AASOlk . .
• • •A

TROIS-RIVIERES 
Cl VIRE US RIVIÈRES 

378-0550
• •

• •
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2 DANS 1”
TRAITEMENT DE TEXTE ET 
MACHINE A ECRIRE ÉLECTRONIQUE
• Lecteur de disquettes 180 Kb mémoire
• Ecran 25 lignes. 80 colonnes, haute résolution
• Simplicité d operation
• Justification et caractères gras à l écran et à ('impress in
• Fondions de blocs
• Recherche el remplace
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LES1 LOGICIELS

AVANTAGE

par mois

LOGICIELS
DISPONIBLES

Comptabilité générale, inventaires, 
notaires, avocats, dentistes, etc.

jACQU/.Ï,TUflltA
Ouvert jeudi et vendredi jusqu à 21h00; samedi de 9h30 a I7h00

175, boul. Charest ouest, Québec - 687-5121
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L affaire des «pressions indues» cfu’auratt subies Caron

Chevrette soulève un fait contredisant Pagé

w
jO

« CAP SUR TADOUSSAC »
A BORD DE LA MARIE-CLARISSE
LES 15, 16 ET 17 MAI

UNE fIN DE SEMAINE 
DE REVE D UNE 
VALEUR DE PRES DE

2 000*
POUR 24 COUPLES.
INCLUANT:
vendredi matin, depart de Quebec 
vers l'Ikle-Aux-Coudrev a bord du 
Grand Voilier la Marie Clarivve 
nuit * l'HOTEL CAP-AUX-PIERRES: 
samedi depart pour Tadouvsac a 
bor4 de "La Marie-Clarisse ", nuit a 
I HOTEL TADOUSSAC dimanche 
retour a Quebec par autobus Tous 
les repas, cocktails, receptions de 
grand luxe. etc.

♦ Apres avoir laisse le ministre 
Michel Page répéter pendant deui 
jours qu'ii avait déjà fait son deuil 
de la possibilité que son projet de 
loi 132 soit adopte avant NoéL et 
qu'en consequence U ne pouvait 
avoir voulu exercer des pressions 
pour influencer l'attitude de M. 
Jean Garon a ce sujet, M. Guy Che­
vrette a soulevé in extremis, hier, 
un fait nouveau contredisant cet 
élément important du témoignage 
du ministre.

COMMENT PARTICIPER
Du 9 'nars au 1er mai 1987 écoutez le 
mot it»* pav*? tous les matins a CBV-980 
. ntr-' 7h 15et 8h 15, et Gillet Pure l.airk. a 
la télévision de Radio-Conada en 
vmdine. 17h aCAiebec. du lundi au 
K-idi. 1 ?*h30 à Riviere-du Loup.
R mouski Matane et Sept Iles.
On y traitera brièvement des sujet* 

je» jnts la goélette M<v:e-Clar;x*e,
I hôtel Cap-aux-Pierres, l'hôtel 
Tad<>, -oc. la fam ille fXifour, etc Sujet v

• Pendant Omission • Gillet Pure Laine* 
à compter du 19 mari et pour 8 feudn 
(oniecutifs, un représentant de la Famille 
Duiour procédera à la pige de trois (3) 
coupons gagnants d’une hn de semaine 
de reve pour deui (2). fusqu'à un total 
de 24 couples qui seront les invites de 
marque du Soleil, de CBV 980. CB VT 
et de la Famille Duiour

• Règlements disponibles a Radio-Canada

Faites parvenir votre coupon avant le 5 mai 1987. adressé 
comme suit:

CONCOURS “CAP SUR TADOUSSAC" 
GILLET PURE LAINE — RADIO-CANADA 
C.P. 10400. Ste-Eoy. G1V 2X2

1 emisiion G.lle: bure Laine " j CBVT

• RrmplUxei le coupon de participation 
publie tou» le» jour» dan» la Soleil, 
inaenvea-v troi» <3) date» et troi» (3)
Mot» de Pa»»e aborde» au cour» d'une

■

- lundi le

■ Nom __

mardi le mercredi le jeudi le vendredi le

mrmr semaine lor*» drs «'rrmsions 
*u*m*ntfonn4es J VlIlA

TÀI _ r p

A . Une collaboration
Famille Dufour, 
Cap-aux-Pierres

----------:----------------- —------- ’ ^ r
Les modalites du concours sont disponibles a la maison de Radio-Canada/Quebec

--------------

pTII Radio-Canada «jfî;. Radio-Canada
L-IL ’:sr' Québec 11/Câble 6 î;S»: CBV 980/Québec

par Andre FORGUES

Le leader parlementaire pe- 
quisle a préparé le terrain relative­
ment a ce fait nouveau dans les 
toutes demieres minutes du témoi­
gnage de M. Pagé devant la commis­
sion de l'Assemblée nationale, hier. 
Cette commission enquête sur la 
conduite du ministre a la suite des 
allégations de M. Garon qui invoque 
avoir subi des «pressions indues».

Ces pressions seraient venues 
de ce que le ministre aurait lié son 
consentement au projet de loi privé 
272, que parrainait M. Garon, à l'ob­
tention du consentement du député 
de Lévis pour l’adoption du projet 
de loi 132 de M. Pagé

Ce n'est finalement qu'à la 
toute dernière question adressée au 
ministre que le député Jacques Ro­
chefort a donné les détails relatifs à 
une conversation dont la commis­
sion n'avait pas été saisie jusque là. 
M. Pagé aurait en effet, vers 18h le 
18 décembre, à la veille du dernier 
jour des travaux parlementaires, 
prévenu M. Chevrette: «J’entends 
bien bloquer le projet de loi 272 si la 
132 n’est pas adoptee et j'ai le O.K. 
du ministre des Transports pour le 
faire».

Le ministre avait indiqué plus 
tôt, en réponse aux questions préli-

J" "T $
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V
IATISATION SANS 
DDITIONNEL SUR 
5 LES NOUVELLES 
RX-7

Ajoutez de ia fraîcheur à votre 
confort au volant de la sportive 
hautes performances qui a fait 
grimper les normes des voitures 
sport La climatisation (jusqu'à 
1 500 S*) est installée sur toutes 
les Mazda RX-7 sans coût addi­
tionnel. Vous pouvez maintenant 
piloter/o sportive de classe 
mondiale bien au frais, même 
dans les grosses chaleurs!

il ï

RANSMISSION
0MATIQUE
S COÛT ADDITIONNEL 
LES MAZDA 323 ET626

Deux routières de classe mon­
diale, une offre exceptionnelle! 
Obtenez la transmission auto­
matique sans coût additionne! 
tur des voitures déjà imbattables 
quant au rapport qualité/prix. 
Vous pouvez l'obtenir sur toutes 
les 325 et 626 qui offrent 
normalement la transmission 
automatique en option. Vous 
économisez ainsi des centaines 
de dollars. Profitez de cette 
super offre Mazda et roulez en 
grande douceur!

rlK-ba

TAIRES ENCORE PUIS
LLÉCHANTES!

ntu 'jv. ’■ ' grammesspéouux Tjcc structeuret t -d^e tiesTvf r - 
sir r< ncessionnaire Mazda est plus que a ma lisp é a négoc r 

vous Profitez dès aujourd'hui des meilleures 
affaires ans sis offertes sur les voitures et 
camionnettes Mazda. F-aites une offre ef 
obtenez une super bonne affaire!

LA MEILLEURE GARAMTIE DE L'INDUSTRIE
SI CE N ETAIT PAS VRAI NOUS NE POURRIONS L Af FIRMER

r \ 100 00C □ Sir tou*r'> ies pièces pnnc.rvTcs
franchise □Sar- coStaOdaionhr.iD^f^j,^

• iveiins Mj.- 198/ livrées apres le / janvier 198

□ Transférafc.e »ns fra-

•FTixtlcc .klsueew Lûflrct. WiiM.-IWérrtdacie le. • ~ ^ « sur a en à compter du 6 mar^ige f

Québec
Outel Automobiles liée
1350 Bouvier 
628-63*

Québev
Rende/-Vou» Ma/Jj
1615 boul Mcnn Bourassj 
529-7R91

Malane
Garage Marcel Villeneuve Inc.
1780 ouesl rue du Phare 
V.2-024S

Ste-Fov
Jacques Girard Automobiles Inc 
656 rue Graham Bell 
687-075?

Pintcndre
A. Lachance Automobile Inc.
S29 Route Kennedy 
837-88R7

Rimouskt
Automobiles R P Inc
4'S boni Ste-Anne 
Pw - v au Père 
724-758S

Thetford Mines
Centre de L'Aulo Amiante Inc.
410 sud. boul Smith 
338 4644

Petit l’abc-.
Automobiles Pabos Inc
C.P 100 Route 132 
385-3031

Piessisville
Maurice Cote Automobiles Inc
637 rue St-Loui'-
~ "A “T A N •'ôfc-/ * x!4

Ste-Patnce de Beaunvagr 
Automobiles M. Riais
4*2 rue Principale 
^4*-2322

Riviere du ! oup
Vover Automobile Inc.
1e>0 Fraser 
862-326?

Selon le péquiste Guy Chevret­
te (ci-dessus), Pagé aurait lié 
son consentement au projet de 
loi 272 a l'adoption du projet 
de loi 132.

■ m,

400
miliaires de M. Chevrette, qu’il «est 
possible que j’aie évoqué à quel» 
qu’un le fait que, compte tenu qu£ 
je n'avais pas mon projet de loi 132, 
j'étais habilité à avoir des réserve» 
sur 272 et que 272 allait étr» 
étudié».

En réponse à la quesuon finale 
de M. Rochefort, le ministre a ce­
pendant répété qu’il avait à ce mo­
ment-la fait son deuil du projet dé 
loi 132. M. Pagé a aussi rappelé qu'il 
avait déjà précisé, au cours de son 
témoignage, avoir eu des discus­
sions avec M. Chevrette sur le pro­
jet de loi 132.

M. Pagé a ajouté: «Je vous ai 
indiqué que ma décision concernant 
le projet de loi 272, je l'avais prise 1« 
19 décembre au matin. C'est possi­
ble que j'aie référé, avec le député 
de Joliette, de mes échangés avec le 
ministre des Transports». M. Marc 
Yvan Côté, avec qui M. Pagé a ra­
conté avoir discuté du projet de loi 
272.

Des réticences sur le fond

Tout au long de son témoignage, 
duquel il n'est pas ressorti d'élé­
ments nouveaux importants hier, 
M. Page a soutenu qu'il n'avait pas 
décidé de bloquer le projet de loi 
272 conditionnellement à l'attitude 
de M. Garon sur le projet de loi 132. 
contrairement à ce que révélé l'é­
change qu'il aurait eu avec M. Che 
vrette le 18 décembre.

Le ministre a plusieurs fois ex­
pliqué qu'il avait résolu seulement 
le 19 décembre de bloquer le projet 
de loi parrainé par le député de 
Lévis parce qu'U avait des réti­
cences sur le fond de cette loi et 
aussi parce qu'il n'avait pas «de 
service à rendre à Jean Garomi.

La commission doit entendre ce 
matin le témoignage du ministre 
Côté et pourrait recevoir en après- 
midi le ministre des Affaires muni­
cipales, M. André Bout beau.

Tous deux étaient concernés 
par le projet de loi privée 272 pré­
senté à la demande de la Corpora- 
lion intermunicipale de la rive-sud 
de Québec pour valider rétroactive­
ment des dépenses de $7 millions 
effectuées sans l'approbation du 
ministre des Affaires municipales 
mais subventionnées à 75 pour 100 
par le ministère des Transports.#

4,000 «Jeunes 
volontaires» 
seront embauchés 
cette année

AMP.

♦ (PC) • Le programme Jeunes 
volontaires, du ministère du Loi­
sir, de la Chasse et de la Pêche, 
pourra embaucher le double de 
jeunes cette année, soit environ 
4,000 :

De plus, en vertu d'une plus 
grande enveloppe budgétaire, les al­
locations de participation pour les 
bi neficiaires de l'aide sociale qui 
ont terminé leur secondaire V sont 
portées à $211 au regard de $200 
l’an dernier

les autres participants bénéfi­
cient d'une allocation de $161 au 
heu de $150. » 

i.e programme Jeunes volon-,’ 
taires vise le développement de’
«1 employabilité» des jeunes et plus 
spécifiquement leur intégration sur 
le marche du travail ou le retour ' 
aux etudes.

Un autre changement a été ap- 
porté au programme concernant 
1 âge d admissibilité

Par le passé, il était accessible 
uniquement aux jeunes de 16 à 24 
ans qui étaient sans emploi et qui 
avaient abandonné les études de­
puis au moins quatre mois. Cette 
année, le programme est ouvert a 
certains jeunes de 25 à 29 ans 

Ces derniers, sans emploi eô 
ayant quitte les etudes, y auront 
droit si le projet qu'ils veulent réa­
liser vise a permettre la mise sur 
pied d'une petite entreprise ou la 
création de leur propre emploi# -

I
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Selon Claude Morin dans son livre «L’art de l’impossible V7
»

♦ En 1978 et 1979, Robert Bou- 
ratsa avait laisse entendre à l'an­
cien ministre pequiste Claude Mo­
rin et à Mme Louise Beaudoin que 
sa repense ne serait pas néces­
sairement NON a la question réfé­
rendaire. Tout dépendrait du con­
tenu de l'association economique 
Ouebec-Canada envisagée.

par J.-Jacques SAMSON

Ce risque de sacrilege politique 
tist rapporté par M. Morin dans son 
dernier livre «L'art de l'impossible 
-La diplomatie québécoise depuis 
I960», lance hier à Quebec.

M. Morin fut sûrement le prin­
cipal artisan des relations interna-

avec
tionales du Quebec entre I960 et 
1982. Conseiller spécial, sous-minis­
tre puis ministre des Affaires inter­
gouvemementales sous Rene Leves­
que. de 1976 à 1982, M. Morin a 
oeuvre aux cotes des cinq premiers 
ministres qui se sont succédés à 
Quebec durant cette penode

L'ouvrage retrace les premiers 
balbutiements du Quebec sur la 
scene internationale jusqu'aux né­
gociations en vue de la participation 
du Quebec au premier Sommet fran­
cophone. M. Morin a aussi tenu à 
reproduire un très grand nombre de 
documents, télégrammes, notes di­
plomatiques échangés durant cette 
période riche en querelles de tapis.

Il insiste sur l etonnante continuité 
de cette demarche menee comme 
une course a relais par les chefs de 
gouvernement du Quebec

D abord tire à 5,000 copies, le 
livre est publie par les Editions du 
Boreal Express qui espèrent en fai­
re «un mini best sellent, soit attein­
dre des chiffres de vente de 15,000 à 
20,000 exemplaires.

Claude Morin avait déjà publie 
deux livres, Le Pouvoir québécois 
en 1972 et Le Combet québécois en 
1973, soit peu de temps apres sa dé­
mission comme sous-ministre a 
l'ete 1971, sous Robert Bourassa.

Le demier-ne s'appuie sur l'a­
bondante documentation person­
nelle de l'auteur et des informa­
tions recueillies auprès d'autres 
acteurs des événements des 25 an­
nées étudiées. C'est un ouvrage de 
reference de 472 pages qui sera ven­
du S22.95.
Compenser la discretion

L'auteur a expliqué hier, au 
cours d'une conference de presse, 
avoir voulu compense pour la gran­
de discrétion qu’on lui a reprochée 
lorsqu'il était ministre, sur les rela­

tions internationales du Quebec Le 
ministre paraissait alors complète­
ment absorbe par le referendum et 
les négociations constitutionnelles

M. Morin s'est aussi dit très 
heureux de la façon dont le gouver­
nement conservateur de M Brian 
Mulroney et l'ambassadeur du Ca­
nada en France. Lucien Bouchard, 
mènent les relations internatio­
nales impliquant le Quebec, apres 
les longs conflits qui ont marque 
l ère Trudeau. «Le problème du sta­
tut du Quebec étant résolu, on a 
l'occasion de voir la substance der­
rière. Il faut du concret mainte­
nant», a insiste M. Morin, souli­
gnant le travail en ce sens de M. 
Lucien Bouchard.

M. Monn a d'autre part sou­
ligne le peu de ressources finan­
cières affectées à nos relations 
internationales et les exigences de 
rentabilité immediate posées. «S'il y 
a une annonce de Coke au coin 
d une rue, on ne demande pas com­
bien de bouteilles elle a fait ven­
dre», ironise-t-il, rappelant la ques­
tion du depute liberal Claude Forget 
sur la rentabilité d une delegation a 
l'étranger, quelques mois apres son 
ouverture.

La méfiance populaire a l’egard

des dépenses dans les relations 
internationales a beaucoup inhibe 
Faction des gouvernements du Que­
bec. analyse-t-U.

De la France M Morin dit diplo 
manquement qu elle «a ete un allie 
constant, permanent et fideie du 
Quebec. Je suis convaincu que la 
France est encore dans les memes 
dispositions» lorsqu’on l'interroge

sur le refroidissement actuel des 
relations

Sur le plan personnel, l es-mi- 
mstre. pere de l etapisme au PO. 
confesse avoir bien plus savoure 
son expenence de sous-ministre «Il 
n y avait rien d impossible pour 
nous alors. J avais 33 ans (19621. Je 
ne dis pas que tout était faisable ; 
mais on pensait !»•
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D abord tiré a 5.000 copies, le livre de l’ancien ministre péquiste 
Claude Morin est publie par les Editions du Boréal Express. Cette 
maison espere en faire «un mini best seller», soit atteindre des 
chiffres de vente de 15,000 a 20.000 exemplaires.

Quatre Saisons choisi pour diffuser 
le Sommet des pays francophones

VENTE DE 
FAILLITE

de bijoux
Bagues, montres, chaînes, joncs, brelo­
ques, pendentifs, broches, boucles 
d’oreilles, bracelets, or et argent.
Colliers de perles.
Briquets, cadrans, horloges, cadeaux 
variés.

Tout doit être vendu rapidement à prix 
dérisoires.

Ouvert: au 1960 rue St-Michel 
Sillery, Qc

(édifice Net Top, face à l’hôtel de ville) 

Ameublement et équipement à vendre.
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la
♦ Le sort en est jeté! C'est le re 

seau Quatre Saisons, et non __ 
sacro-sainte société d'État Radio 
Canada, qui a été choisi pour la 
diffusion dans le monde du 2e 
Sommet des pays francophones, en 
septembre.

Le comité d'organisation du Som­
met de Québec a annoncé la nouvel­
le par simple communiqué, hier.

Les Productions Champlain, pro­
priété a part entière de la station de 
television anglophone CFCF, qui dé­
tient egalement Quatre Saisons, ont 
obtenu le contrat de $567,000 a la 
suite d'un appel d'offres.

Le communiqué ne précise pas 
l'écart qui séparait les candidats a 
ce titre convoité de diffuseur du se­
cond Sommet.#
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Rencontre sur le testsment biologique q l’hôpital Laval

Bien peu d’employés ont participé au débat
q!‘e tout le mon<le ail f1* et, indirectement, sur II n'v a mf>mp na« .m «>..i m». .a.     i .♦ Bien que tout le monde ait été 

invité, seulement une quinzaine 
des 1,500 employés de l'hôpital La* 
val ont participé, hier midi, a un 
debat-rencontre sur le testament

biologique et, indirectement, sur 
l'euthanasie volontaire.

par Guy DUBE

Il n'y a même pas un seul mé­
decin qui a daigne se montrer le 
bout du nez. Tout juste une grappe 
d'infirmières et quelques personnes 
bénévoles, qui sont demeurees plu*

tôt sceptiques et hésitantes à parler 
ouvertement d’un sujet considéré 
tabou jusqu'à tout récemment.

C'est le Conseil consultatif du 
personnel clinique (CCPC), un orga*
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l'information et débrayage de 
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nisme interne, qui parrainait la 
rencontre. La présidente du CCPC, 
J infirmière Johanne Rompre, était 
deçue du peu d'enthousiasme qu'af­
fiche le personnel medical lorsqu'il 
s'agit de discuter de testament bio­
logique, ou du moins d'étre sensibi­
lisé sur le sujet.

Deux travailleurs sociaux, Yvon 
Bureau, du centre François-Charon, 
et Mariette Sénéchal, du Centre 
hospitalier de l'université Laval 
(CHUL), ont anime la discussion. 
Yvon Bureau est cofondateur du 
mouvement «Responsable jusqu'à la 
fin», qui prône le droit à une mort 
digne, douce et naturelle par le 
biais d'un testament indiquant nos 
dernières volontés de vie.

Ce testament biologique respec­
te la morale, mais il n'est pas enco­
re reconnu officiellement dans les 
hôpitaux du Québec. Hier, M. Bu­
reau voulait effectuer une percée à 
Québec en parlant directement au 
personnel médical d'un hôpital.

Sa déception était manifeste­
ment visible, face au peu d'engoue­
ment des infirmières, et surtout des 
médecins. Il a expliqué que les mé­
decins et même les autorités d'un

hôpital devraient au moins savoir 
qu'un testament biologique les met­
traient à I abri des risques de pour­
suites judiciaires.

Un tel testament, signé lors­
qu'une personne est consciente, lui 
assure qu'on ne lui prolongera pas 
la vie indûment s'il lui arrive un 
malheur. Signé devant témoins, ce 
bout de papier permet d'éviter l'a­
charnement thérapeutique; person­
ne ne se culpabilise d'avoir «dé­
branché» un legume vivant, un 
cadavre qu'on nourrit tous les 
jours. «Ça ramène la paix dans la 
famille», précise le travailleur 
social.

Une infirmière présente à la 
rencontre d'hier midi a mentionne 
que le malade refuse très, très rare­
ment une intervention chirurgicale, 
«parce que le médecin tourne bien 
ses phrases pour l'amener à dire 
oui».

Le mouvement «Responsable 
jusqu'à la fin» effectuera d'autres 
rencontres d'information et des 
conférences de presse, en Estrie, la 
semaine prochaine, et dans la 
Beauce par la suite.#

Jean-Claude Bergeron 
élu nouveau supérieur 
des pères rédemptoristes

♦ Les rédemptoristes cana 
diens-français de la province de 
Sainte-Anne de Beaupré ont élu un 
nouveau supérieur provincial, le 
père Jean-Claude Bergeron. Il suc­
cède au père Marc-André Boutin, 
qui vient d'étre nommé supérieur 
de la maison des rédemptoristes à 
Rome.

Avant d’accéder à cette nouvelle 
fonction, le père Bergeron était su­
périeur du monastère et recteur de 
la basilique de Sainte-Anne de 
Beaupré. Natif de Saint-Coeur-de- 
Marie, au Lac Saint-Jean, U a fait 
ses études classiques au séminaire 
Saint-Alphonse, à Sainte-Anne de 
Beaupré; entré chez les rédempto­
ristes, il a prononcé sa profession 
religieuse en 1961.

Ordonné prêtre en 1967, il a été 
affecté au séminaire Saint-Al­
phonse jusqu'en 1981. C'est alors 
qu'il est devenu supérieur du mo­
nastère des pères et recteur de la 
basilique.

Par son élection, le père Berge­
ron devient supérieur des 257 reli­
gieux canadiens-français, haïtiens, 
uruguayens et japonais. I.a province 
rédemptoriste de Sainte-Anne 
compte 188 prêtres, 2 diacres, 41 
frères, 22 etudiants en théologie et 
4 novices. On les retrouve au Qué­
bec, au Nouveau-Brunswick, au Ma­
nitoba, au Japon, en Haïti et en Uru­
guay.

Au Québec, les rédemptoristes se

LE SOLEIL

i; .....jb.
Le père Jean-Claude Bergeron 
est le nouveau supérieur pro­
vincial des rédemptoristes.
sont surtout fait connaître grâce au 
sanctuaire de Sainte-Anne de Beau­
pré et à la prédication de retraites.

Le père Bergeron considère sa 
fonction comme un service. Il a rap­
pelé l'exemple du fondateur des ré­
demptoristes, saint Alphonse, qui 
n'a pas craint les difficultés et qui 
était toujours prêt à rendre service 
à l'Eglise et au monde.

Le père Bergeron sera entouré 
d'un nouveau conseil provincial 
constitué du père Gérard Therrien, 
du père Paul-André Bouchard, du 
frère Elie Morin, du père Maurice 
Dionne, du père Jean Lafleur et du 
père François Paradis. •

CONCOURS
“PAILLÉ CONTENT

80$ PAR JOUR800 (BONS D'ACHATS) 
PROVIGO

$ CHAQUE 
SEMAINE
(BONS D ACHATS) PROVIGO

POUR LA COURSE 
FOLLE AUX 

sec. PROVISIONS
COMMENT PARTICIPErT^^”

courrier reçu fera un gagnant de 800$ La personne contacta devra
rÂrwAWTR 6 m0\dehP?SSe A ,a ,,n du concou''s. deux GRANDS 
GAGNANTS seront choisis parmi les coupons gagnants pour la 
course folle aux provisions de 80 secondes chez PROVIGO

Le concours se tient du 6 avril au 1er mai inclusivement 
Seuls les coupons du Soleil sont valides 

LES RÉGLEMENTS SONT DISPONIBLES A LA STATION CHRC.

LE SOLEIL ©proifigo
Faire parvenir a CONCOURS "PAILLE CONTENT"

C P 8080 Ste-Foy Que G1V4S5

Nom; _______

Adresse

Tél
Ce coupon doit être validé chez Provigp

r <



Quebec, Le Soleil, jeudi 23 avril 1987

Subvention d’un chantier maritime terreneuvien A-9

Malépart craint la concurrence avec Québec
♦ Ottawa clame qu'il faut ré-________♦ Ottawa clame qu'il faut ré­

duire le nombre de chantiers mari­
times au Canada. Pourtant, il vient 
de subventionner l'achat et la mo­
dernisation d'installations, situées 
à Terre-Neuve, qui risquent de li­
vrer une concurrence déloyale à 
celles du Québec.

par Michel CORBSIL

De passage dans la région, le dé­
pute libéral fédéral Jean-Claude 
Malépart, a fourni cette indication, 
en laissant entendre que le minis­
tre conservateur John Crosbie est 
derrière ce mauvais coup en 
préparation.

Selon le député de Montréal- 
Sainte-Marie, l'acquisition par Ma­
rine Atlantique de la Newfoundland 
Dockyard ne met pas en danger le 
contrat accordé au chantier de Lau- 
zon pour la construction du traver- 
sier Caribou D. Cependant, il dit 
craindre que cela ne place hors 
course les chantiers du Quebec lors­
que viendra le temps de réparer les 
traversiers Caribou I et n.

Communiqué de presse gouver­
nemental à la main, M. Malépart 
rapporte (pie le fédéral a octroyé 
$24 millions pour indemniser l'an­
cien propriétaire, le Canadien Na­
tional, et $4 millions pour moderni­
ser les équipements. 
«Eventuellement, les travailleurs 
de l'endroit demanderont que les 
réparations de deux navires se fas­
sent sur place».

«Chose certaine, je vais poser 
des questions au gouvernement. 
Quand le ministre Michel Côté (qui 
est également député dans la région 
de Québec) parle de rationaliser 
l'industrie navale et qu'en même 
temps, le ministre des Transports, 
M. Crosbie, donne des subventions 
pour agrandir un chantier, ça man-

trealais et les organisateurs de la 
région ont insiste sur le fait que les 
personnes ressources des differents 
ateliers ne sont pas des membres 
du parti et que le forum ne se limi­
tera pas a accueillir uniquement

des liberaux bon teint. «Nous vou­
lons prendre le pouls de la popula­
tion et nous visons à ce que les gens 
de l'exteneur du parti comptent 
pour la moitié des participants», a 
dit M. Giroux. ,

Selon M Malépart. «M Mulro- 
ney est a terre et nous n'avons pas 
f intention de nous croiser les bras. 
Nous voulons arriver en campagne 
avec des engagements précis, chif­
fres, réalistes.»•

Le depute liberal federal Jean-Claude Malépart (à droite) trouve 
incohérent que le ministre de l'Expansion industrielle régionale. 
Michel Côte parle de rationaliser l'industrie navale et qu’en mèmè 
temps, le ministre des Transports. John Crosbie (à gauche), 
donne des subventions pour agrandir un chantier.

que de coherence.» M. Malépart n'a 
pas manque de souligner que les 
installations acquises se trouvent 
dans la circonscription de M. 
Crosbie.
Thèmes nationaux

M. Malépart a participe, hier, à 
Québec, à une rencontre pour dé­
voiler les grandes lignes du forum 
régional du Parti libéral du Canada 
qui se tiendra le 2 mai. Une rencon­
tre qui n'abordera que des thèmes 
nationaux, soit le viellissement de 
la population, les entreprises en 
l'an 2000 et l'environnement, ont 
expliqué ses responsables.

Cette façon de faire n'est pas un 
hasard. Elle s'inscrit dans la straté­

gie pour preparer les prochaines 
elections generales, a dit Michel T. 
Giroux, du comité organisateur du 
forum s'adressant aux circonscrip­
tions de la rive nord du Saint-Lau­
rent, allant de Charlevoix a Port- 
neuf. Les preoccupations plus 
régionales seront dégagées dans 
une autre rencontre, quelque huit a 
dix mois plus tard, alors que se pré­
parera la plate-forme électorale à 
proprement parler et que le parti 
aura commencé à choisir ses 
candidats.

«L'important, a ajouté M. Malé­
part, c'est que l'opinion des gens de 
la région se réflètent dans les 
thèmes nationaux.» Le député mon-

POURQUOI, MOI, 
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ET FENÊTRES À 
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personnellement.
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sortie 305.

ST-E TONNE AUTOROUTE 20 
VERS MONTREAlSORTIE 305 

BERNIÈRESyT

PONT LAPORTE

(418) 831-4685
ELITE me rembourse beaucoup 

plus que mes frais de déplacement 
sous forme d'un chèque* de 25 S. Remis 
à tout client qui se présente au comptoir 

ELITE pour demander une soumission, il est 
encaissable lors de tout achat de portes et

fenêtres ELITE**

15 LITIS
DES PORTES, DES FENETRES, DES PRODUITS PENSES!
Heures d ouverture:
Lundi au vendredi de 9h00 A 17h00 
Jeudi et vendredi soir de I8hOO A 2lhOO 
Samedi matin de 9h00 A IJhOO

* limite d un seul cheque par client ou par bâtiment 
’* cette offre est valide pour un temps limite

L’ETE, L’HIVER... 
NLCHAUD, NI FROID

. POUR OSCAR!

LA THERMOPOMPE LENNOX iormule idéale pout mieux se 
chauîlet 1 hiver et mieux se rchaichu 1 été est synonyme 
de CONFORT depuis des années
LA THERMOPOMPE LENNOX en plus de vous assurer un 
environnement CONFORTABLE et AGREABLE ollre aux pro 
pnétaires résidentiels et commerciaux la possibilité d éco­
nomiser près de 59% des dépenses en énergie
CONTACTEZ DÈS MAINTENANT les experts FLAMIDOR pour
1 installation d une thermopompe LENNOX

GARANTIE 5 ANS
(sur appareil et compresseur)
Profitez de notre PLAN DE FINANCEMENT 
disponible sur demande

Éjj

LENNOX

F LAM.I.D.QE?,

681-7211
625. boul. Pierre Oertrond. 
Ville Vanier

V"
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Autoradio
Sony XR-47-R AM FM stereo 
cassette, retour automatique et 
affichage numérique À

preseiectioo._l8 mémoires 
horloge réducteur de bruit "
Dolby télécommandé incluse.

Haut-parleurs <4
Sony XS696. ovale 6 « 9 po 
coaxial puissance admissible 
de 90 watts Different 
légèrement de la photo

1 19Siapa.re

299

STiRMIlT*
600 Belvédère 527-5644
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petite Moran Kadosh et son infirmière, Jane Menon.

Cotisation 
spéciale 
pour une 
fillette 
sur un vol 
d’EI Al
♦ LONDRES (AFP) - Les 
450 passagers d'un vol Tel 
AviV'Londres se sont 
spontanément cotisés 
hier, réunissant en quel­
ques minutes plus de 
45,000 livres ({100,000 
can. environ), pour per­
mettre l'opération chi­
rurgicale d'une petite 
fille israélienne, dont la 
vie est en danger.

La petite Moran Ka­
dosh, âgée de 4 ans, doit 
subir une opération de la 
dernière chance au foie, 
dans un hôpital londonien, 
a expliqué sa mere, qui ac­
compagnait l'enfant dans 
un Boeing 747 de la compa­
gnie israélienne El Al.

La généreuse collecte 
servira à payer l'interven­
tion chirurgicale et le trai­
tement médical de la fil- 
lette à Londres.•

■ a Lm SottM RotsnJ Mptcoub

Une entreprise malchanceuse
£0%,!?nX!?mZ f°JS e" 9üe/ques années, les locaux des Ateliers Bertrand Inc. (anciennement n ^nt rfli l Bertriiny- ont été affectes hier par un incendie. Cette série malchanceuse, 
», » T* w ? » aV(>C des Incendies volontaires, a continué hier matin, alors que l'édifice situé
fü, 3 Ie AvenJiZÏ subl pour Pleurs dizaines de milliers de dollars de dommages. Le

6h32’ os* *f}ribuable ^ une lampe fluorescente défectueuse, au plafond de 
JTituf l rShf'^i de Québec' srtuee a ïetage. Les pompiers ont répondu à deux alarmes 
ni min JLi l plusieurs minutes pour trouver le foyer d'incendie. Ils ont mis une quarantaine 
de minutes a venir a bout des flammes.

CORRECTION
Dans notre annonce publiée le 21 avril 87 dans ce journal, 
LE SABLE n'aurait pas dû être annoncé avec des taux d’in­
térêt car seul le rabais s’applique.

Toutes nos excuses a notre clientele.

A votre choix. Rouge. Jaune. Vert. Bleu. 
Violet. Douze portées interchangeables 

pour cette montre bracelet Gucci. Bracelet 
plaqué or 10 microns. Quartz suisse. $275

garantie Birks 2 ans • remplacement gratuit 
de la pile • centres de service dans les grandes villes 

‘ personnel qualifié

Parfaitement BIRKS 4

Samedi, épargnez au magasin Sears de 
Place Fleur de Lys, Place Laurier, ou 

Galeries Chagnon. Oui, samedi, c’est une 
journée spéciale chez Sears.

Que ce soit pour vous, votre famille ou la maison, partout en magasin 
vous trouverez des super spéciaux. Tous nos rayons regorgent de 

rabais formidables. Nous vous offrons une foule d’articles à des prix
très avantageux.

Alors n’hésitez pas. Profitez de cette Vente d’un Jour’ 
pour réaliser de véritables économies.

Hâtez-vous, venez tôt afin de profiter 
-ni tteilleur choix possible... le samedi 

25 avril 1987 de 9h à 17h.

vous en avez pour votre argent...et plus
Sears Canada Inc. Place Fleur de Lys,

Place Laurier, Galeries Chagnon

■Müm
\V §‘-- -é0r^»!Æ 
MikrêÊËââÈà'■///&. y//

Une nouvelle argenture 
avivera l'éclat de votre 
argenterie. Profitez de 
notre offre pour une 

période limitée.

ARGENTURE

25%
DE RABAIS
Du 13 avril au 2 mai

inclusivement
Uniquement à Place Sainte-Foy

653-4035

l niquementchez BIRKS i

r
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A l’hôpital général de l’Amiante de Thetford-Mines

G.-A. Routhier aurait succombé
♦ THFTTnnn.urwirç . v ~   ^ -.a A  . . .
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♦ THETFORD-MINES - Le Thetfor- 
doij Gillet-André Routhier a suc­
combe «probablement» par suffo­
cation provoquée par la 
compression exerce* à l'abdomen 
par le gilet de contention thoraci­
que qu'on lui imposait de porter. 
Cependant, ce n'est que trois 
heures après que deux infirmiers 
auxiliaires eurent trouvé inerte 
l'homme âgé de 46 ans, suspendu à 
côté de son lit, qu'un médecin a 
constaté le décès. Aucune tentati­
ve quelconque de réanimation n'a 
eu lieu au moment de la décou­
verte du corps. Il n'y a pas eu d'au­
topsie du cadavre.

par Fortunat MARCQUX

Ce sont là quelques éléments 
qui se dégagent de l'enquête publi­
que tenue, hier, au palais de justice 
de Thetford-Mines par la coroner 
Anne-Marie David, pour établir les 
circonstances entourant l'un des 
quatre décès survenus en moins de 
deux ans en milieu hospitalier et 
impliquant des patienu qui por­
taient un équipement de contention 
(camisole de force).

23 ans de 
prison à 
Réal Hamel, 
de Ste-Foy, 
pour un vol 
a Toronto

♦ TORONTO (PC) - Réal Hamel, 
âgé de 53 ans, de Sainte-Foy, quali­
fié de «criminel professionnel», a 
été condamné, mardi, à 23 ans de 
prison pour sa participation à un 
vol à main armée d'une somme de 
S 1.2 million que des employés de la 
compagnie Brinks venaient de 
cueillir.

Un jury de la cour de district de 
Toronto n'a délibéré que trois 
heures pour se mettre d'accord sur 
un verdict de culpabilité.

Le juge Pierre Mercier a qualifié 
Hamel, qui était en liberté sur paro­
le lorsque le crime a été perpétré, le 
8 octobre 1985, «de criminel de car­
rière sans aucun espoir de 
réhabilitation».

; Hamel, qui doit encore purger 
huit ans d'emprisonnement pour 
son inculpation à une accusation de 
trafic de narcotiques, a été 
condamné à 20 ans de bagne pour le 
vol à main armée et à trois années 
additionnelles pour avoir fait usage 
d’une arme à feu à la même 
occasion.

Un employé de Brinks a identifié 
Hamel comme étant l'un des deux 
bandits qui lui ont lié les pieds et 
les mains et l’ont bâillonné pour en- 
.suite prendre la fuite avec un sac 
rcontenant une somme de $1.2 mil­
lion en devises étrangères prove­
nant d'une succursale torontoise de 

.The Bank of America.
Au cours de son procès, Hamel a 

soutenu que l'argent que les limiers 
ont retrouvé dans son appartement 
provenait du remboursement de 
dettes pour la vente de narcotiques.

Les accusations portées contre 
un second individu ont été aban­
données après qu'un témoin clé de 
la couronne eut faussé compagnie à 
ses gardiens, plus tôt, au début du 
mois. Il s'agit de Charles Durocher. 
âgé de 43 ans, qui devait témoigner 
contre Hamel et contre Gilles Les­
sard, âgé de 39 ans, de Montréal. La 
police est toujours à la recherche de 
Durocher qui avait été ramené à To­
ronto sous escorte policière alors 
qu'il purgeait une peine de 15 ans 
de pénitencier dans l'Ouest du pays 
pour sa participation à ce hold-up.8

Animaux 
trouvés morts

♦ À la requête de la police de 
Charlesbourg, la Société protectrice 
des animaux du Québec a ouvert 
une enquête sur la présence de plu­
sieurs animaux morts dans un en­
clos dressé dans la cour d'une mai­
son du boulevard Talbot, à Notre- 
Dame-des-Laurentides. À prime 
abord, il semble que ces bêtes, 12 
lapins, une poule et une oie, soient 
mortes de faim.8

Ces accidenu se sont produits à 
l'hôpital de l'Enfant-Jesus de Que­
bec, au centre hospitalier universi­
taire de Sherbrooke, à l'hôpital Ge­
neral de l'Amiante 
(Thetford-Mines), et à l'hôpital psy­
chiatrique Saint-Julien de 
Saint-Ferdinand-d'Halifax.

Mme David termine ses audi­
tions aqjourd'hui en etudiant le cas 
de l'hôpital Saint-Julien.

Après, elle recevra à Montreal 
les 16, 17, et 18 juin les representa­
tions de toutes les parties impli­
quées dans les différents dossiers et 
fera, ensuite, des recommandations 
susceptibles d’éviter la répétition 
d'accidents semblables.
Le cas Routhier

Gilles-André Routhier est at­
teint du diabete depuis l'âge de 10 
ans. Son état s'aggrave constam­
ment. En 1984, il doit subir une am­
putation de la jambe droite. Il effec­
tue plusieurs séjours dans les 
hôpitaux. Hospitalisé depuis trois

semaines à l'hôpital Saint-Vincent 
de-Paul de Sherbrooke, le 2 mai 
1986, il est admis au pavillon Saint- 
Joseph de Thetford. une institution 
hébergeant 100 malades nécessitant 
des soins prolonges.

Le pavillon Saint-Joseph est 
l'ancien hôpital et il est situe près 
du nouvel hôpital. Un tunnel relie 
les deux centres hospitaliers.

Selon son médecin traitant et 
ami d'enfance, le Dr Pierre Côte, 
Routhier est dans un piètre état. Sa 
condition cerebrale est detenoree 
Tous ses organes cibles sont af­
fectes. Son esperance de vie est de 
six mois, peut-être d'un an. Ü se de- 
place en «dorlotine» (fauteuil rou­
lant). Confus, desorienté, peu colla­
borateur, il doit subir la contention 
thoracique Cependant, le Dr Côte 
qui le rencontre le 8 mai, soit la 
dernière fois avant le décès, ne lui 
prescrit pas la contention.
Pas de réanimation

Routhier est décédé le 16 mai.

Ce jour-la. vers les 20h30, ü absorbe 
le sédatif qu'on lui donne quoti­
diennement. et comme a l'accoutu- 
mee on lui impose la contention.

Responsables de l'etage où 25 pa­
tients dorment dans 19 chambres, 
les infirmiers auxiliaires, Germain 
Beaubeu et Colette Beaudoin, font 
leur ronde aux heures. Rien à signa­
ler dans la chambre de Routhier en­
tre 21h30 et 21h45. Lors d'une autre 
verification, vers les 23hl0, les deux 
employes trouvent le patient sus­
pendu. par-dessus les gardes pro­
tectrices de son ht. Ü a la tète vers 
le plancher et c'est l equipement de 
contention dont la sangle passe 
sous le matelas entre deux pieces 
en métal, qui le retient dans le vide.

Les deux infirmiers s'empressent 
de replacer le corps dans le lit. Rou­
thier a le teint très pâle. Il n'a plus 
de pouls Le corps est tiède. Les 
deux infirmiers ont la conviction 
que le patient est decede et ne ten-

suffocation
tent aucune réanimation quelcon­
que. Accouru sur les lieux, rinfir­
mier en chef, Denis Cloutier, adopte 
la même attitude. Personne n'en­
lève l'equipement de contention 
Pas d’autopsie

Le Dr Pierre Côté est de garde 
au service de l'urgence à l'hôpital 
voisin. Informe de la mort de son 
ami Routhier, il demande aux infir­
miers de faire constater le décès 
par le médecin de garde, le Dr Line 
Trépanier. Cette formalite sera 
remplie vers les 2h30, après que le 
cadavre eut ete transporte à la mor­
gue de l'hôpital Général.

Sur le certificat de deces, le Dr 
Côte a attribué la mort «probable 
par suffocation par contention tho­
racique». Dans son témoignage il a 
reconnu avoir signé le document à 
partir de notes inscrites au dossier 
et sur la foi d'informations obte­
nues de sa collègue Trepamer et des 
infirmiers.

Le Dr Côté a suggéré que le dos­

sier soit soumis au coroner Jean 
Marie Côte. À la barre, le Dr Real 
Cloutier, directeur des services pro­
fessionnels, a declare avoir informe 
le coroner de ce décès insolite. Fina­
lement. il n'y a pas eu d’autopsie.

Le Dr Cloutier a precise que le 
port de contention est prescrit par 
ordonnance medicale. À la demande 
de Routhier, le Dr Pierre Côte, n'a- 
vait pas renouvelé cette ordon­
nance lors de sa visite au patient le 
8 mai, après que ce dernier eut pro­
mis de se tenir tranquille et de col­
laborer avec le personnel infirmier

La lune de miel fut de courte 
duree. Des témoins ont affirme que 
quelques jours avant son décès, 
Routhier, un homme de 5 pieds et 10 
pouces et pesant quelque 140 livres, 
avait déchiré son équipement de 
contention, et qu'en une autre occa­
sion, il s en était dégagé et avait 
güsse de son fauteuil roulant. Sans 
contention, il faisait des chutes, 
a-t-on explique #
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/Une paire de dormeuses à diamants. Belle expression 
de louange. Elle en sera ravie. Et, pour tous, des 
prix alléchants.
Or 14 carats. Diamants à la hauteur de
nos normes exigeantes de taille, de £(_A:
couleur, de clarté et...surtout. ^
de valeur.

Valeur de remplacement $800. et $525.

vous $595. et $395.
Uniquement chez BIRKS ^
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FERBLANTERIE R. MARTIN INC.
662, bout. Champlain 

Québec
Tél.: 529-1745

DECORATION DANIELLf B. L0RT1E ET FWi ENR 
723, bout. Pierre-Bertrand 

Ville-Vanler 
Tél.: 682-8244

ECONO-BOIS ENR.
595. rue Max-Gros-Louis 

Village des Hurons 
Tél.: 843-9710

QUINC.RONA VILLENEUVE & FRERE
2300. ave Royale 

(fact à l’église de Courville) Courville
Tél.: 663-9894 

QUINC. JOS. DION INC.
3189, chemin Ste-Foy 

Ste-Foy
Tél.: 653-5175 

MATÉRIAUX J.R. GRENIER
(anciennement Quincaillerie Roy) 

166, St-Georges Lévis 
Tél.: 837-4738

QUINCAILLERIE C. GAGNON (1987) INC
204, St-Valller ouest

Québec
Tél.: 525-9610 

CHEZTI-FRÈRE
215, boulevard Hamel 

Ville-Vanier 
Tél.: 681-6023

MARIUS GARON PIECES ET QUINC. INC
10,885. boul. de L’Ormière 

Neufchâtel 
Tél.: 842-8822

COUVRE-PLANCHERS ORLEANS 
5,côte St-Gregoire 
Montmorency 
Tél.: 663-3147

FERNAND MQWSSETTE |NC.
«45.

4008. boul. du Jardin ôrsainville
Tél.: 628-0721

CANAC MARQUIS GRENIER
2. rue du Progrès
St-Romuald 

Tél.: 839-0621

Beau temps pour couvrir en beauté: avec 
les prix spéciaux de Crown Diamond, 
vous avez la qualité qu'il faut!

...en toute confiance
QUINCAILLERIE CIMON INC.

2565 de Maufils 
Québec

Tél.: 661-0851 

QUINCAILLERIE QUÉBÉCOISE INC
4625,1 re Avenue 

Charlesbourg 
Tél.: 628-7522

LES COLORIS DU DÉCOR INC
880, av. Ste-Thérèse 

Ste-Thérèse-de-Lisieux 
Tél,: 661-3263

CENTRE DE RÉNOVATION R. BOIES INC 
215, Lachance 
Beaupré 

Tél.: 827-4531
EMBOURRAGE STORES POPULAIRES CHARLET ENR

208. Route 138 
St-Augustin 

Tél.: 878-2135 
LEMIEUX &PROULX INC.
831, route Trans-Canada Lévis
e. . Téi : 837-4777 

47, St-Jean Baptiste est Montmagny
Tél.: 248-3400

CENTRE DE REPARATION SI-SACREMENT INC
785, Marguerite-Bourgeoys 

Québec
Tél: 681-5560

QUINCAILLERIE AUGER ENR. 
530,63e Rue est 
Charlesbourg 

Tél.: 627-0105

CENTRE DE RENOVATION LEVESQUE 4 GUIMONT INC
241, de l’Église

Notre-Dame-des-Laurentides
Tél,: 849-7161

QUINCAILLERIE DÉCLIC INC 
Centre d’Achats Place Ste-Anne 

Ste-Anne-de-Beaupré 
Tél: 827-5255

QUINCAILLERIE HUOT ENR.
205. St-Joseph 

St-Raymond
Tél: 337-7311 

D. BARBEAU ENR.
664. Kennedy

St-Louis-de-PIntendre
Tél: 833-2962

LE COIN DE LA PEINTURE ENR.
50, rue Beaucage 

Vanler
Tél.: 683-0377

LOGIS DÉCOR J.G.S. ENR 
63, boul St-Joseph 

Charlesbourg-Ouest 
Tél,: 628-0372

CONTREPLAQUÉ-MODERNE
1177, boul Pie-XI sud 

Val-Bélair 
Tél.: 842-1911

QUINCAILLERIE NEILSON ENR 
3240, boul. Neilson 

Ste-Foy
Tél.: 659-4571 

QUINCAILLERIE B.A,
11, Camiré 
St-David

Tél: 837-8713

ATELIER DE DECOR MERCIER INC. 
27, Ste-Bngitte 

Montmagny
Tel: 248-3535

S
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Implantation

♦ Secretaires et employeurs de 
Quebec ont éprouvé différents pro­
blèmes lors de l'implantation de 
nouvelles technologies au sein de 
leur entreprise. Pendant que les 
secretaires déplorent la pression 
initiale de leurs supérieurs a livrer 
un travail rapidement, les patrons 
pointent du doigt l'adaptation as- 
sex longue du personnel.

de nouvelles technologies au sein des entreprises A 3

déplorent la pression subie
P0^ 100 Selon Mme Auger, le sa- cretanat. En fait, les secret,,™ h-     -

textes de Re/ean LACOMBE

C est du moins ce qui ressort 
d'une étude réalisée par la firme 
ossette communications-marke­

ting pour le compte de l'Association 
internationale des secrétaires pro­
fessionnelles (A1SP).

En dévoilant, hier, le résultat 
de cette etude dans le cadre de la 
journée internationale des secré­
taires, la présidente de l'AISP, Mme 
Liliane Auger, devait toutefois 
adresser une mise en garde en pré­
cisant que cette étude avait été réa­
lisée auprès de 50 entreprises seu- 
lement dans la région de Québec et 
un nombre égal de secrétaires.

«Tous les secteurs et tous les 
types d'entreprises, dit-elle, n'ont 
pas été couverts par l'étude. Ces 
restrictions limitent la représenta­
tivité des résultats et ceux-ci ne 
peuvent être généralisés sans ap­
porter des reserves. La validité des 
résultats permet toutefois de les 
utiliser pour porter un diaimostic

Le conseil 
de Pauline 
Marois aux 
Québécoises: 
patience et 
détermination

♦ Pour l'ancienne ministre dans 
le gouvernement du Parti québé­
cois, Mme Pauline Marois, «l'ave­
nir des femmes dans l'économie du 
Québec n'est pas bloqué». Toute­
fois, Mme Marois croit que la Qué­
bécoise devra être à la fois patien­
te et déterminée. «C'est, dit-elle, 
plus fort que l'agressivité. Il ne 
faut pas lâcher.»

Alors qu elle s'adressait, hier 
soir, aux membres de l'Association 
internationale des secrétaires pro­
fessionnelles (AISPl qui célébrait la 
joumee internationale de la secré- 
i aire, Mme Marois a expliqué que le 
féminisme ne consistait pas à rem­
placer un pouvoir par un autre pou­
voir. «C'est l'égalité qu'il faut at­
teindre», de préciser l'ancienne 
députée péquiste de la circonscrip­
tion de La Peltne.

• Mme Marois a dressé un double 
bilan, statistique et historique, de 
l'évolution sociale, économique et 
politique de la Québécoise. Elle sou­
ligne ainsi qu’au cours des cinq der­
nières années, le taux d'activités 
des femmes au Quebec est passé de 
10 à 50 pour 100. «Il s’agit là, de dire 
Mme Marois, d'une évolution 
phénoménale.»

Même si dans les faits les don 
nées ne sont pas encore tellement 
reluisantes, elle note egalement que 
le revenu moyen de la femme s'est 
quand même amélioré. «Mais, il faut 
noter, précise-t-elle, que quand les 
hpmmes gagnent $1, les femmes en 
gagnent $0.57.»

La place de plus en plus impor­
tante que les Québécoises occupent 
au chapitre des postes de gérance 
est de nature à réjouir Mme Marois.
Du même souffle, elle rappelle ega­
lement que les femmes au Québec 
occupent majoritairement la place 
dans cinq professions différentes, 
soit le secrétariat, les services, la 
restauration, la santé et l'éduca­
tion. Elle note toutefois que les per­
sonnes qui oeuvrent dans ces sec­
teurs d'activités sont parmi les 
celles qui sont les moins bien 
rémunérées.

L'ancienne ministre péquiste se 
dit par ailleurs heureuse de consta 
ter que deux PME sur trois au Que 
bec sont créées par des femmes. «Il 
ne faut pas oublier que ces PME, 
dit-elle, génèrent 70 pour 100 des 
emplois.»

Mme Marois se réjouit de cette 
evolution de la femmme québécoise 
depuis les cinq dernières années. «Il 
y a encore, précise-t-elle, quelques 
poches dramatiques auxquelles il 
faut maintenant s'attaquer. TI ne 
faut oublier que 5 à 8 pour 100 des 
fçmmes sont bénéficiaires de l'aide 
vociaie.»*
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Pauline Marois

articulé sur la situation.»
Quoi qu'il en soit, l'etude dé­

montre clairement que la fameuse 
«techno-phobie» n'a pas eu d'em­
prise sur les secrétaires, puisque 88 
pour 100 d'entre elles avouent avoir 
bien accueilli ces changements 
technologiques. Ainsi, 32 pour 100 
estiment que ces nouvelles mé­
thodes facilitent leur travail; 30 
pour 100 croient qu'elles augmen­
tent la productivité et 18 pour 100 
soulignent que ces changements 
procurent de nouvelles connais­
sances.

Salaire et tâche
Toutefois, si les secrétaires 

croient que l’apprentissage de ces 
nouvelles technologies est suscepti­

ble d'amener leur patron à faire 
preuve d'une plus grande généro­
sité sur le plan salarial, elles se 
trompent.

L'etude démontre que seule­
ment 16 pour 100 des secretaires 
ont vu leur salaire ajuste après l ar 
rivée de changements technolo­
giques

Cela ne veut pas dire pour au­
tant que les secrétaires ne souhai­
tent pas toucher une telle augmen­
tation salariale. Toutefois, une 
mmorité seulement des secretaires, 
soit 16 pour 100, ne lèvent pas le 
nez sur des ajustements de leur sa­
laire liés aux changements techno­
logiques qu'elles ont vécus. Pour les 
secrétaires, ces hausses salariales 
devraient varier de 3 pour 100 à 30

pour 100. Selon Mme Auger, le sa­
laire moyen d'une secrétaire à Que­
bec vane de $15,000 à $18,000, tan­
dis que la secretaire de Montreal 
voit son salaire varier de $19,000 à 
plus de $21,000.

Leur attente nsque d'élre lon­
gue puisque de l'autre côté de la 
bamère, seulement 10 pour 100 des 
patrons voient d'un bon oeil une 
éventuelle hausse salariale. Cer­
tains patrons estiment que la 
charge de travail est demeurée la 
même et qu'il s'agit en fait d’une 
amelioration.

Mais, secrétaires et patrons 
s'entendent sur un point; les chan­
gements technologiques ont eu un 
impact mitigé sur les tâches de se­

cretariat. En fait, les secretaires de 
Quebec indiquent que les modifica­
tions de tâches se rapportent sur­
tout à une diminution du travail 
manuel à un accroissement des 
responsabilités et à une simplifica­
tion du travail. À l'inverse, plu­
sieurs affirment effectuer les 
mêmes tâches, mais d'une façon 
differente.

Des hausses justifiées
Il est également étonnant de 

noter que secretaires et patrons 
partagent sensiblement le même 
avis lorsqu’il s'agit de poser des 
conditions qui conduisent à une 
hausse salariale dans le cadre des 
changements technologiques.

Sans ambages, 42 pour 100 des

secretaires affirment qu'une telle 
hausse devrait être accordée à la 
suite d'un accroissement des res­
ponsabilités ou encore par un sur­
plus de travail Par contre, 44 pour 
100 des patrons accorderaient une 
hausse salariale lors d'un change 
ment de fonction; 28 pour 100 en 
feraient autant si des qualifications 
supplémentaires étaient deman­
dées ou encore si un surplus de tra­
vail était exige.

U faut toutefois noter que 86 
pour 100 des secretaires interro­
gées ne sont pas syndiquées. «Les 
conditions salariales dans le sec­
teur privé, de dire Mme Auger, 
n'ont pas suivi celles des autres 
professions, comme les infirmières 
et les enseignantes.»#

LA PLUS GRANDE CÉLÉBRATION
DES AUBAINES SUR LES CAMI0NS...ENC0RE MHLIFIIPFS

EMPOCHEZ 750$
DIRECTEMENT 
DE GM
GRÂCE AUX GRANDS PICK-UP 
CHEVROLET ET GMC1987!
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JUSQU’AU 30 AVRIL!
PICK-UP COMPACTS ET UTILITAIRES CHEVROLET ET GMC

JUSQU'A | JUSQU'À

ECONOMISEZ 
JUSQU'À
SUR LES ATTRAYANTS ENSEMBLES 
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Commission d’étude sur les bibliothèques publiques
Les municipalités ne veulent

♦ MONTREAL- li fallait un poli­
ticien local doublé d'un élu muni­
cipal pour mettre les pendules à 
l'heure juste alors que s'ouvrait, 
hier, à Montréal, les audiences pu­
bliques de la Commission d'etude 
sur les bibliothèques publiques au 
Québec.

par Louis-Guy LEMIEUX

Face au* distingués membres 
de la commission Sauvageau, le 
maire de ville d'Anjou, M. Jean Cor- 
beil, a déclare en substance que le

ministère des Affaires culturelles 
se leurrait s'il croyait pouvoir faire 
payer par les municipalités la plus 
grande partie des coûts d'un reseau 
dynamique et moderne de bibliothè­
ques publiques au Québec.

«Ce serait une erreur de croire, 
a dit M. Corbeil, que l'on peut rat- 
trapper en quelques années 200 de 
retard culturel. Pendant que les an­
glophones du reste du Canada et de 
la province de Quebec se dotaient 
de bibliothèques exemplaires, nous, 
les Canadiens français, pensions

d'abord à survivre et à nous 
reproduire...»

Avec un sens pratico-pratique 
qui a déridé la commission, le maire 
Corbeil a cité sa propre ville comme 
1 illustration parfaite de l etat des 
choses en ce qui regarde la lecture 
publique danr. la Belle Province. Il a 
avoue candidement que son admi­
nistration avait construit sa biblio­
thèque municipale malgré le senti­
ment de la majorité des citoyens de 
ville d'Anjou.

«Quand, dit-il, pour profiter du 
plan quinquennal provincial (le

plan Vaugeois, de 1979 à 1984), nous 
avons décidé de construire une bi­
bliothèque publique, plus de 500 
contribuables sont venus s'y oppo­
ser. Nos sondages locaux nous mon­
trent que si nous avions posé la 
question en référendum, la biblio­
thèque de ville d'Anjou n'existerait 
pas.

«Pour construire une arena ou 
un terrain de baseball, pas de pro­
blème, poursuit-iL.C'est comme ça 
partout au Québec...Nous n'avons 
pas encore de culture livresque, ça 
va venir à la condition de ne pas

Quebec. Le Soleil, jeudi 23 avril 1987

pas tout payer
aller trop vite et de comprendre 
que, sans 1 aide financière du gou-

La Factorerie de Tapis'

VENDEURS

,------------- gou­
vernement provincial, aucun con­
seil municipal ne pourra vendre l'i- 
dée d une bibliothèque publique 
digne de ce nom, équipée moderne, 
a ses payeurs de taxes».
Un état d'urgence

Rappelons que la vice-premiere 
ministre et ministre des Affaires 
culturelles, Mme Lise Bacon, a for­
me, en janvier dernier, la Commis­
sion d etude sur les bibliothèques 
publiques. Présidée par M. Philippe 
Sauvageau, cette commission a pour 
mandat de faire le point sur la si­
tuation des bibliothèques publiques 
au Quebec et de proposer des orien­
tations pour guider l'action de l'É­
tat dans ce domaine.

Dans les miheux des bibliothè­
ques et des corporations munici­
pales concernées, on parle depuis 
quelques années déjà de situation 
d’urgence.

L'urgence de faire démarrer 
cette commission et de lui deman­
der rapport dans les plus brefs de­
lais est apparue criante lors de la 
publication, il y a un mois, de l'é­
tude de Diane Mittermeyer com­
mandée par l'Association des direc­
teurs de bibliothèques publiques du 
Québec.

On lisait dans ce rapport que, 
grosso modo, le Québec se classait 
bon dernier, derrière Terre-Neuve, 
au chapitre de la lecture publique. 
Terre-Neuve étant déjà considérée 
comme un Tiers-Monde culturel.

En présentant le mandat de sa 
commission, le président Sauvageau

vfi

Le maire de ville d'Anjou est 
venu donner l'heure juste.

n'a d'ailleurs pas hésité à declarer 
que la situation des bibliothèques 
publiques au Québec mentait «de 
façon pressante une étude 
sérieuse».

La commission Sauvageau en­
tendra plus de 75 mémoires en pro­
venance de tous les coins du Que­
bec. Elle doit produire son rapport 
avant le 30 juin 1987.

Après deux jours à Montréal, 
elle se transportera à Quebec, le 29 
avril. Ensuite, ce sera Rouyn-Noran- 
da (le 11 mai), Alma (12 mai), Sept- 
Iles (13 mai), Rivière-du-Loup (14 
mai) et Hull (le 15 mai).

Hier, la commission Sauvageau 
a entendu en rafale, jusqu'à 22h, 15 
mémoires.

Qu'ils soient administrateurs, 
politiciens, bibliothécaires ou au­
teurs, tous réclament l'universalite 
et la gratuité de la lecture publique. 
Et tous pressent le gouvernement 
d'investir un maximum.#
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Profitez
des réductions 

sur toutes les 
collections 

printemps-été

du 21 au 25 avril 87

PARK AVENUE 
CLASSIC

• L n somptufux tapi*, pelucheux 
d\jnt I apparence et le toucher Je la 
lame naturelle.

• hait Je n\ Ion “conception avancée’* 
J’une NoliJite à foute épreuve.

• I I'Nage Je> plus'erre*» pour une 
Juree accrue.

• Choix Je 22 teinte* Je pastel pour 
une touche c haieureu*e.

• I e prix tnJiqué comprend mesurage, 
tapis, sous'tapis Je premiere qualité 
et installation experte.

PRIX 
''PKI \1

>99$
C OMPt Ut VO M 
INs| XI II »

\\

l nv valeur Je: 11.99$ |.i

MOON 
SHADOWS

• t n elegant tapis Saxon\ cisele
• Fait Je 100 nylon Je Ou Pont 
J’une granje rohusteese.

• Traité SCOTCHCARD'1 pour
résister aux tac hes et a la salete.

• sa hrllr apparence; ne 
s effiloche pas

• Offert en une gamme imposante Je 
couleurs multiple*.

• Le prix inJique c omprenj mesurage, 
tapis, sous-tapi* Je premiere qualité 
et installation experte.

PRIX
XPLUAI 2399$

lia s
IOMPI t TIMIM
INsîxi I I ♦

L ne valeur Je: !S.99$ la v

NOS MEILLEURS 
PRIX SUR NOS TAPIS 

MEILLEURS VENDEURS!
Du 23 avril au 13 mai

CELATEAU 
SUPREME

• L n magnifique tapis Naxom offrant 
confort...et apparence impeccable.

• Fait Je 100 p nylon épais et 
moelleux pour une Juree accrue.

• Choix Je 12 coloris Jécoratifs.
• Le prix indique comprend mesurage, 

tapis, sous'tapis Je premiere qualité 
et installation experte.

PRIX
SPÉCIAL-a

'99$
C OMPI fit \|| \ T
IN*IXIII»

L ne valeur Je: 45,99 la v

sossrdf; votre tapis

I. . r. Ju<..... J. r,„ r* .n , lrt. II, ..................... ' V r,. t... J ........

NOTRE GARANTIE 
EST UNIQUE!

C’est notre Garantir Je v'atisfac non! Vous 
profite: J un Jelai Je I S jours suivant votre 
ac hat pour vous 
assurer d’une 
satisfaction 
omplète avec votre, 

nouveau tapis. l\- 
plus J porte notre 
“Garantie de 
Serv ice" fout au 
long Je sa Juree.
Rc nse igné :-v ou *!

NOTRE 
SERVICE
D’INSTALLATION
EXPERTE!
Nous prrndons toutes les disposition* 
net essaire* pour en*mer nos installateur* 
pn*fessionnels a votre domic île, au nu'ment 
opportun pour *«hjs! Sou* garantissons 
notre travail aussi longtemps que *ou*

La Factor...
Marque d** commerce déposa car ia Corporation Carp,ta

LC ~*us ?RAÏ-D spec|ali$te de couvre-planchers au canada.

Satisfaction ou votre argent remis
PLACE LEBOURGNEUF

5500 B0UL. DES GRADINS 
CHARLESBOURG-OUEST, QUEBEC 

622-1430

sixrvixrj »ur «urt4i. pla.
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Selon un sondage

40 % des étudiants 
de Concordia ont 
admis avoir triché

♦ MONTRÉAL (PC)- Plus de 40 pour 100 des étudiants de l'univenité 
( oncordia, à Montréal, ont admis avoir triché pour leurs travaux de (in 
de session et lors des examens, indique un sondage effectue par des 
etudiants en sociologie de cette institution.

Le taux grimpe à 57 pour 100 parmi les etudiants en genie et en informa* 
tique. «Il s'agit de resuluts surprenants et si j'étais le doyen j'aimerais 
etudier quelles lacunes du fonctionnement de la faculté permettent aux 
etudiants de tricher», a declare M. Taylor Bruckner, le professeur de 
sociologie qui a supervise le sondage effectue par ses elèves entre les mois 
de février et mars derniers.

«La tricherie a toujours été un problème, mais nous n'avons jamais 
pense qu elle pouvait atteindre une telle ampleur», a mentionné, de son 
cote, M. Brian Counihan, doyen des étudiants à l'université Concordia.

Le sondage a egalement souligné que les etudiants, âges entre 17 et 21 
ans, étaient plus enclins à tricher que leurs aines et que les hommes 
trichaient davantage que les femmes. Le sondage réalisé auprès de 552 
etudiants est precis à cinq points de pourcentage près, 19 fois sur 20. On 
avait demande aux étudiants s’ils avaient plagie, remis le même travail 
dans deux ou trois cours sans autorisation, ou utilisé une version anté­
rieure d'un test pour preparer leur examen.#
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Visite du consul
Le nouveau consul general de 
France au Quebec. M Daniel 
Jouanneau (2e a partir de la 
gauche) était de passage hier, 
dans les bureaux du SOLEIL II 
était accompagne de son 
attachée de presse. Mme 
Françoise OIIMer et du chef 
du service de presse au 
consulat. M. Pierre Henri 
Guignard (à ! extrême droite). 
MM. Gilbert Athot (au centre), 
rédacteur en chef du journal 
et Paul-A. Audet (2e a partir de 
la droite), president directeur 
general du SOLEIL les ont 
accueillis et guides dans une 
breve visite des locaux du 
quotidien.

L'HOMME ELEGANT S'HABILLE À LA BAIE!

JUSQU’À
"3P."

DE RABAIS
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33%
DE RABAIS
A 89.99, les vestons sport 
Profile' constituent un 

bon achat
A. de coupe classique, 
contemporaine ou 
européenne, dans un choix 
ue tweeds ou aspect lin. Tons 
de bleu, beige, gris ou brun 
au choix. 38 à 46 pour la 
plupart des statures.
Ord 135$ 89,99 CH.

Vestons sport rayon 302
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33% DE RABAIS
‘Pierre Cardin’ est réputé pour sa qualité
B. En pure laine ou mélange de laine provenant des 
meilleures filatures au monde. Vestes à devant droit 
ou croisé, et élégants pantalons à plis. Des rayés, 
effets verticaux subtils et carreaux discrets ajoutent 
une touche moderne. Tons de gris, bleu doux, 
beige/brun. 38 à 46 pour la plupart des statures 
Ord 295$ 195SCH.
Complets pour hommes, rayon 301

40 % DE RABAIS
Calvin Klein-, c’est la touche européenne 

mondialement reconnue
C Vous serez très remarqué dans un complet à veston 
droit ou croisé et pantalon à plis. En pure laine ou 
mélanges de lame/polyester/soie Tons unis, rayés 
mode ou subtils effets verticaux dans des teintes 
estivales de beige, gris ou bleu 38 à 46 pour la plupart 
des statures. Ord. 325$ 195$ CH.

Complets pour hommes rayon 301
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Pour résoudre ses problèmes administratifs

Lemaire: l’État doit imiter l’entreprise privée
♦ Plusieurs creatures du gou­

vernement du Quebec, qui ont vu 
le jour depuis 25 ans, sont deve­
nues des monstres incontrôlables. 
Et pour l'homme d'affaires, 
Bernard Lemaire, president des 
Papiers Cascades, si on veut espe- 
rer pouvoir a nouveau gerer effi­
cacement ces monstres, il faudra 
songer a les réduire en des entites 
plus petites, a la taille de ceux qui 
les administrent ou pour qui ils 
ont etc créés.

1
0f par

« Vincent
àbï'*ST CLICHE

st la, selon M. Lemaire, ou

^enence et les exemples de 
l'entreprise pnvee, et en particu­
lier du groupe qu'il dirige, pour­
ront être utiles au gouvernement 
dans le débat actuel.

L'homme d'affaires, qui accu­
mule les succès depuis quelques 
années, était le conférencier invi­
té, hier, a l'ouverture de lajoumee 
annuelle de l'Association des ca­
dres supérieurs du gouvernement 
du Québec.

Fierté et appartenance

Le secret des succès des freres 
Lemaire peut se résumer en quel­
ques mots: travail d'equipe. moti­
vation des employés, sentiment 
d'appartenance et fierté du travail 
accompli

D'apres son expenence, si on

li: monde: mis fono ionnaihels

veut que les employés des secteurs 
public et parapublic deviennent 
plus productifs, il faudra trouver 
des moyens pour les motiver.

El il ne voit que dans la réduc­
tion des «monstres gouvernemen­
taux», la façon de donner à ces tra­
vailleurs un sentiment 
d'appartenance.

«Par exemple, a dit M. Lemaire, 
dans notre système d'éducation, 
ou on a essayé depuis 20 ans de 
tout égaliser, tout niveler, si on 
faisait en sorte que chaque école 
ait une réputation a soutenir, les 
professeurs et les éleves seraient

certainement motivés par ce défi 
et cette fierté.»

Selon lui, l'avenir et la solution 
des problèmes actuels du gouver­
nement sont liés a cette réduction 
des «monstres». Il ne rejette pas 
toute privatisation des services 
gouvernementaux, mais par contre 
il s'oppose a la tendance actuelle 
de faire appel de plus en plus a des 
firmes extérieures de consultants.

«Je suis contre le 'faire-faire' et 
les consultants extérieurs, parce 
qu'ils minent la confiance des em­
ployes en place. Ces derniers ne se

sentent plus impliques et cette 
pratique tue toute initiative »

Le succès français

Dans un autre ordre d'idees, 
l'homme d'affaires a avoué devant 
les délégués que ses modes de ges­
tion ont obtenu encore plus de 
succès en France qu’au Quebec.

Selon lui, cela tient qu'en Euro­
pe il est plus facile de motiver les 
employés et de valoriser leur tra­
vail Cependant, il admet avoir eu 
plus de problèmes en ce qui con­
cerne le personnel d’encadrement, 
a cause d une hiérarchie tradition­
nelle qui empeche les «patrons»de 
cotoyer facilement les ouvriers.

M. Lemaire a aussi raconté les 
deboires et les difficultés qu’il a 
rencontrés avec les systèmes bour­
sier et bancaire français.•

La Scmu GMaa FrAcn«n>

M Bernard Lemaire, président 
des Papiers Cascades.

PROFITEZ D’OFFRES REMARQUABLES POUR TOUTE

AUJOURD’HUI
POUR DAMES 
ET JEUNES FILLES
JUSQU'A 42% DE RABAIS
Une sélection de robes 
pour dames. La mode 
printanière en unis ou 
imprimés. En tricot 100oo 

acrylique ou 100°o 

polyester 10 à 18 ou 
P M G Ord. 29,99 a 34.99 
19.99 a 22.99

DE RABAIS
Jolis pulls printaniers 
pour dames. Assortiment 
de teintes et de modèles 
de saison. P M G 
Ord 24.99 
19,99

50°/cO DE RABAIS
Choix de blouses. En
100% polyester ou 
polyester/coton dans un 
choix de modèles et de
colons Ta.ües Petite-, rayon 11'

Chemises amples pour 
filles. Modèles rayes, safari 
ou de bowling. En vogue 
cet été. 7 à 16
Vêtements pour filles

50% DE RABAIS
Choix de blouses. 
Tailles-Plus 38 a 44.
Confection de polyester 
Ord. 38$ 24.99 CH.
tailles Plus rayon 116

JUSQU'A 31% DE RABAIS
Coordonnés Palm Desert 
Tan Jay' en tailles 38 a 44
Des jupes, vestes, chandails 
et blouses a agencer 
Imprimes creme et turquoise 
et tons unis 38 a 44 
Ord 44$ à 105$
29.99 A 74.99

a'He PLus. rayo

JUSQUA 46% DE RABAIS
Choix de blouses d’éte a 
manches courtes pour 
dames. Juste à temps 
pour les beaux jours. En 
100% polyester ou 
polyester/coton dans toute 
une variété d’unis et 
d'imprimés. Ord. 28$ à 36$
14,99 A 19,99
Blouses pour dames rayon 132

DE RABAIS
Choix de pantalons pour 
la belle saison. Une
collection coloree de doux 
pastels et de tons vifs La 
selection peut varier selon 
le magasin. 8 a 18. Ord 28$
19.99 CH.
CoofdC''né$ pour oames rayor' 132

JUSQU'A 40%O DE RABAIS
Pantalons mode pour le 
printemps été. Modèles 
tailleur ou a taille élastiquee 
Choix de coloris. La 
sélection peu varier selon le 
magasin 8 à 18 
Ord. 19.99 à 28$
14.99 CH.

30%O DE RABAIS
Tous les vêtements 
d'exterieur Jeunesse 
pour le printemps. Trench 
coats, manteaux en 
vmyle-reptile et modèles 
surdimensionnes dans les 
toutes dernières teintes 
mode 3 à 1$ Ord 42$ a 
150$29,40 A 104.99
Vêtements d extérieur Jejnese rayon 150

30% DE RABAIS
Grand choix de 
marchandise de 
printemps de marques 
connues. Triangle'. ‘Cotton 
Pickers et ‘Jean Antony’. La 
sélection varie selon le 
magasin Ord. 26$ a 120$
12.99 A 62,99

-esse •ayQi,66 46ù

Vaste choix de molleton a
prix ordinaire et déjà réduit
Bayon Jeunesse et .Veek end

50% DE RABAIS
Liquidation de robes de 
maison pour dames
Si pratiques pour relaxer 
chez soi. Une grande 
variété de modèles, mais 
pas dans toutes les tailles 
P M.G. Ord. 16$ a 20$ 
9.99 CH.
Tenues de detente rayo^'TO

30% DE RABAIS
Choix de tenues de nuit 
pour dames.
Choix de modèles mais 
gamme de tailles 
imcomplète
Tenues de nuit pour dames, rayon 170

• • •
• • •

DE RABAIS
Selection de modèles 
couturier à la Boutique 
Collections. Jupes, 
pantalons, tailleurs. ‘Klaus 
Steilmann'. Simon Chang'. 
Jones New York . et Mr. 
Jax'. Ls selection varie 
selon le magasin. Achat en 
magasin seulement
Boutique Collections, rayons 121/125 127 
Dans certains magasins seulement

30% DE RABAIS
Modèles Ellen Tracey’ et 
Mondi' a la Boutique 

Collections. Selection de 
jupes, pantalons, 
chemisiers et vestes pour le 
printemps La sélection 
varie selon le magasin 
Achat en magasin 
seulement
Boutique Collections, rayons 121125/127

C'est MOINS CHER que vous pensiez à h Baie
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L’utilisation maximale des ressources humaines

Le défi
♦ Le défi majeur qu'affronte 

l’administration publique, aujour­
d'hui, est l'utilisation maximale 
des ressources humaines en visant 
une augmentation de la produc­
tivité.

4y

e
p p*'
\ Vincent 

^ CLICHE

C'est l'idee qu'ont développée, 
chacun à leur maniéré, trois an­
ciens secrétaires generaux et gref­
fiers du Conseil executif, MM. luuis 
bernard. Roch Bolduc et Guy Cou- 
lombe, au cours d'une table ronde 
organisée, hier, par l'Association 
des cadres supérieurs du gouverne­
ment du Quebec.

Ils repondaient ainsi au theme 
de la journée qui était «La producti-

majeur de l’administration publique
LE MONDE DES FONCTIONNAIRES

vite d'abord, les ressources hu­
maines avant tout»

Un peu plus tôt, la présidente de 
l'association. Mme Monique Begin, 
avait insiste sur les deux aspects de 
ce theme.

«Je n'ai rien contre l efficacite et 
la productivité. Bien au contraire 
Cela m'apparait une evidence, 
a-t-elle declare. Mais c'est lorsque 
je m'interroge sur la façon d ameÜo- 
rer notre productivité que je me 
rends compte que c'est la que les 
choses cessent d'ètre simples »

Selon elle, la productivité doit 
passer par les ressources humaines 
dont nous disposons dans la fonc­
tion publique québécoise.

«Vouloir augmenter la producti­
vité sans accorder une attention 
honnête, sereine aux ressources 
humaines, c'est tenir un discours 
bien théorique, qui nous laisse en­
core trop démuni devant les taches

d'action qui nous attendent.» a a- 
joute Mme Begin.

Louis Bernard

Pour Louis Bernard, dans la fonc­
tion publique québécoise, le temps 
des grands projets de développe­
ment est révolu. Maintenant, ces 
administrateurs publics sont aux 
prises avec des défis de maturité, 
c'est-a-dire de trouver des façons de 
gerer efficacement les acquis Selon 
lui, il y a encore place a beaucoup de 
créativité dans ce domaine.

Pour sa part, M. Roch Bolduc a 
fait valoir que la productivité est 
difficile à augmenter dans le sec­
teur tertiaire (les semcesl et parti­

culièrement dans les services 
publics

Il a parle a plusieurs reprises de 
la nécessite de revenir a une struc­
ture formée de petites unîtes auto­
nomes. en y introduisant ce qui 
peut stimuler et motiver les em 
ployes. c'est-à-dire des elements de 
concurrence et une certaine 
insécurité.

Enfin le president et directeur 
general d’Hydro-Quebec, Guy Cou 
lombe, a fait part des défis que cette 
société d'Etat a releve depuis quel­
ques années pour rationaliser et dé­
centraliser ses activités. Il a avoue 
que ces experiences ont etc trauma­
tisantes pour les employes de l'en­
treprise, particulièrement pour le 
personnel d'encadrement.

Elections
A la suite d'une proposition 

adoptee par 1 assemblée, l'Associa­
tion des cadres supérieures, qui 
fête cette annee ses dix ans d'exis­
tence, devra tenir un congres d o- 
nentation d'ici un an Un sondage 
Sorecom, effectué auprès de tous 
les membres, avait pourtant de- 
montre, U y a deux ans, que la gran­
de majonté de ceux-ci était satisfai­
te des orientations prises par 
l'association.

Par ailleurs, trois membres du 
conseil d'administration de l'asso­
ciation ont ete réélus, hier, à la 
suite d'un scrutin secret. Il s'agit de 
MMe France Goulet (Education), et 
MM Marcel Allard (Commission de 
police) et Luc Berthiaume (Loisir. 
Chasse et Pèche). Trois autres mem­
bres, Mme Monique Begin, prési­
dente, et MM. Andre Roy et Andre 
Descoteaux, avaient ete élus sans 
opposition. •

La R#na
M Louis Bernard, ex-secretaire 
general du Conseil executif.

LA FAMILLE LORS DÉ NOTRE SENTATIONNELLE
’Quantités

'imitées 
La flection 
ane selon le

•Arh~. a9asin

ET DEMAIN SEULEMENT
JUSQU'À33%DE RABAIS
Une sélection de 
ceintures pour dames
Vous adorerez ce 
magnifique assortiment de 
modèles et de coloris pour 
le printemps. Ord. 8$ à 30$
6,99 À 19,99
Accessoires pouf dames, rayon 201

JUSQU’A 66% DE RABAIS
des prix d’origine de 
collections printanières.
De grands noms comme 
‘Bagatelle’, Coïncidence'. 
Trie Trac et Arpégés’. 
Ord. 60$ à 225$ 20$ A 99$
Collection 107, rayon 107 
Dans certains magasins seulement

VÊTEMENTS 
POUR HOMMES

50% DE RABAIS
Sélection de vestons 
sport Baycrest’
Confectionnées au Canada 
en tissus pure laine ou lame 
mixte. La plupart à devant 
droit, en tweed dans les 
tons de gris, bleu ou brun. 
38 à 46 pour la plupart des 
statures. Ord. 165$
82,50 CH.
Vastons sport pour hommes, rayon 302

DE RABAIS
Tous les vêtements 
d'extérieur tout-aller à prix 
ordinaire. Économisez sur 
un superbe assortiment de 
modèles, de couleurs et de 
tailles. Il y en sûrement un 
pour vous à la Baie. Ord. 
29,99 à 75$ 19,99 À 49,99
Vêlements dente neuf tout-aiief pour hommes 
rayon 310

33% DE RABAIS
Liquidation de tenues de 
pluie sélectionnées
‘Pierre Cardin’. ‘London 
Fog’, ‘Croydon’, et notre 
exclusivité Bay Club’. 
Couleurs de saison. 36 à 44. 
Ord. 120$ à 170$
79,99 À 113,34
Vêtements <J ex teneur hab'Rés pour hommes, 
rayon 306

9"à2499
Sélection de chandails
Superbes modèles pour le 
printemps et l'été. Jacquard, 
côtes perlées et côtes 
perlées tout coton. RM.G
Bout'Que 31
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11" a 14"
Chemises à prix étudié à 
la Baie. Vous avez le choix 
entre des écossais, des 
quadrillés et de l’uni en 
100% rayonne, jacquard 
luisant ou coton imprimé. 
PM.G.
Boutique 317

19" a 99"
Superbes coordonnés à la 
Boutique 317 de la Baie
Pantalons tout-aller ou de 
ville, hauts, vestons sport, 
blazers et bien d'autres aux 
marques renommés. La 
sélection varie selon le 
magasin. PM.G 28à38
Boutique 317

25% DE RABAIS
Liquettes Mr. Jeff’. Col à 
pointes boutonnées, patte à 
5 boutons. 118 cm de long 
PM GTG Ord. 39.99 
29.99 CH.
Accesscms pou'hommes 'ayon 360

25% DE RABAIS
Pyjamas Mr. Jeff en pur 
coton. Haut à poche de 
poitrine, bas à taille 
élastiquée et poche arrière. 
PM.GTG. Ord. 44,99 
33,74 CH.
Accessoires pouf hommes rayon 360

ENFANTS
4À6X

DE RABAIS
Coordonnés en chambray 
pour filles 4 à 6X. Choix de 
hauts rayés, pantalons à 
plis, blouse garnie de 
broderie anglaise ou jupe. 
Bleu ou rose. Ord. 14$
9,99 CH.
Vêlements pour tilles 4 a 4X. 'ayon 413

JUSQU'À36%DE RABAIS
Coordonnés ‘Newline’ 
pour garçons 4 à 6X
La ligne comprend: haut 
molletonné à encolure en V. 
T-shirt à manches 3/4 
chemise à manches 
courtes, pantalon a taille 
élastiquée et veste. Le choix 
des modèles varie selon les 
magasins. Ord. 10,99 à 21,99 
6,99 À 14,99
Vêtements pour garçons 4 a 6X. rayon 430

CHAUSSURES

999
LA PAIRE

Sandales habillées pour 
filles, à prix de solde. Pour 
leurs grandes sorties de la 
saison Pointures 11 à 4.
Chaussufes pouf entants, fayon 446

14"à39"
Chaussures de sport de 
marques connues. Les
marques les plus 
populaires, y compris notre 
gamme exclusive 
Baysport’. Hâtez-vous pour 

avoir le meilleur choix,
Chaussufes Oe sport, rayon 275

BIJOUX

25% DE RABAIS
du prix étiqueté 
Bijoux mode pour le 
printemps. Boucles 
d’oreilles à pince ou à tige, 
colliers et bracelets dans les 
plus jolies teintes-soleil de la 
saison. Ord. 4$ à 20$
3$ À 15$
Pouf raisons d hygiène, les boucles d oreilles * 
lige ne sont pas échangeables 
Bt|Ou« mode rayons 236 et 237 (Perles et 
sterling exclus)
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AMEUBLEMENTS

1>S

a la grandeur 
de la province

GENERAL ELECTRIC
COURS DE 
CUISSON

GRATUIT

•w *. 
m# mm

FOUR A MICRO-ONDES 
GENERAL 0 ELECTRIC

JE445 • 0.8 di1 • 600 watts • 10 niveaux de puissance • 3 
mémoires de cuisson • Sonde automatique • Décongélation 
preprogrammee et automatique au poids • Necessaire 
d installation sous les armoires inclus • Blanc ou noyer

GARANTIE
2 ans 100% 
pièces et 
main-d'œuvre 
à domicile et 
5 ans sur le 
magnetron

FOUR A MICRO-ONDES
GENERAL ELECTRIC

JX221 DUAL WAVE

10 niveaux de puissance • Grille a 2 
hauteurs • Sonde thermométrique • 
Décongélation préprogrammee • ;vlise 
en marche différée jusqu a 12 heures • 
Capacité t 4 pi’

COüfls DE

CU/SSON

I29® 49995®
4 BONNES RAISONS D’ACHETER CHEZ AMEUBLEMENTS TANGUAY:
rT^ir Payable le 12 janvier 1988 sans 
Lr I aucuns frais*
I Installation et démonstration 
Lr I gratuites à domicile

\ Quinze électroniciens 
lJi_J professionnels à votre service
I Nettoyaoe gratuit des têtes du vidéo 
12—] la première année

LE SERVICE TANGUAY SANS INTERMÉDIAIRE
,Modèle VR-1820

MArtMCTnerrmc wue “uns

3921S

MONITEUR
• Sélecteur électroni­
que a quartz • Télécom­
mandé sans fil compati­
ble avec video Zenith 
VHS • Ecran de 20 po
• Compatible avec 
câble a 178 canaux • 
Moniteur avec entrees 
video et audio • Gris 
charcoal

GARANTIE DE 
3 ANS 100% 

SUR TELEVISEURS
ZENITH

*
—___

4 tetes
Haute qualité 
4 programmes/14 
jours
Télécommandé sans 
fil à accès direct

GRATUIT: 
NETTOYAGE
de» tètes la premiere snnee

d un m 100V pieces et 
mem-d oeuvre a domicile

INSTALLATION ET AJUSTEMENT 
SUN LES TELECOU LEURS 
GRATUITS A DOMICILE

&& âfiéotoCiAfai de £ éCet&iOftiaw

LUSefir* I l.\/IC'•< LC VIO
■ Place Tanguay 

833-4511

BEAUPORT
535, boul. Ste-Anne 
667-6282

CARREFOUR

LES SAULES
1935, boul. Masson 9 
871-4411 - Ligne sans frais: 1 -800-463-4488

* N# frayez que la taxe de vente. Sujet à l’approbation du service du crédit.

il/ ,ir-S.»*t*.f


